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CHAPITRE VII :  MIGRATIONS 

INTRODUCTION : 
L’étude sur les migrations dans la région de Tambacounda revêt un intérêt capital. En 
effet, l’exode rural crée un déséquilibre entre le milieu rural et les villes. La 
connaissance de l’ampleur de ce déséquilibre permet une meilleure prise de décision. 
Les informations collectées lors du Recensement Général de la Population et de 
l’Habitat de 2023 permettent de faire une analyse de la dynamique du phénomène 
migratoire, et de fournir des données détaillées sur l’ampleur des migrations internes 
et internationales. 

VII.1. DÉFINITION DES CONCEPTS ET INDICATEURS   

 
Migration : on appelle migration ou mouvement migratoire un ensemble de 
déplacements ayant pour effet de transférer la résidence des intéressés d’un certain 
lieu d’origine, ou lieu de départ, à un certain lieu de destination, ou lieu d’arrivée.  

Migration interne : la migration interne ou migration intérieure est caractérisée par 
toute migration dont le lieu d’origine et le lieu de destination se trouvent tous deux 
compris à l’intérieur du territoire.  
 
Indice de rétention de la migration ou proportion des non-migrants : c’est l’effectif 
des non migrants d’une unité administrative rapporté à la population de l’unité 
administrative considérée. Il correspond également au complément à l’unité de l’indice 
de sortie.   
 
Indice de sortie de la migration : c’est l’effectif des personnes sorties (sorties) d’une 
unité administrative rapporté à la population de l’unité administrative considérée en 
début de période.  
 
Indice d’entrée de la migration: c’est l’effectif des personnes entrées (entrées) dans 
une unité administrative rapporté à la population totale de l’unité administrative 
considérée en début de période.  
 
Migration durée de vie : la migration durée de vie survient lorsque le lieu de résidence 
actuel du migrant est différent du lieu de naissance. Dans le cadre de ce chapitre, le 
lieu de naissance et le lieu de résidence sont ramenés à la région.  
 
 Indice de rétention durée de vie ou proportion des non-migrants : c’est l’effectif des 
non migrants d’une unité administrative rapporté à la population née dans l’unité 
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administrative considérée. Il correspond également au complément à l’unité de l’indice 
de sortie durée de vie.  
 
 Indice de sortie durée de vie : c’est l’effectif des personnes sorties (sorties) d’une 
unité administrative rapporté à la population née dans l’unité administrative considérée 
en début de période.  
 
 Indice d’entrée durée de vie : c’est le rapport entre les personnes entrant dans une 
unité administrative et la population née sur le territoire national et résidant dans l’unité 
administrative considérée.  
 
 Solde migratoire : le solde migratoire appelé aussi bilan migratoire est la différence 
entre les entrées et les sorties d’une unité administrative. Ce solde est positif lorsque 
les entrées enregistrées sont supérieures aux sorties.  
 
Solde relatif : le solde relatif est le rapport entre solde migratoire et l’effectif de l’unité 
administrative considérée. 
 
 Migration totale : la migration totale est la somme des entrées et des sorties d’une 
unité administrative. 

VII.2.  STATUT MIGRATOIRE DE LA POPULATION 

VII.2.1.  MIGRATION INTERNE DUREE DE VIE 

L’analyse des indices d’entrée et de sortie relatifs à la migration durée de vie dans la 
région de Tambacounda, montre que les départements ayant enregistré les entrées 
de population les plus importants sont Tambacounda (2,4%) et Goudiry (1,9%). Pour 
la contribution dans la répartition des entrées de population par département, ces 
dernières se distinguent aussi par les plus fortes proportions, particulièrement 
Tambacounda qui concentre 63%. Le département de Tambacounda enregistre la 
proportion la plus élevée de personnes pour lesquelles le département de naissance 
est différent du département de Tambacounda. Par conséquent, les changements de 
résidence sont plus fréquents au niveau de ce département.  

Par contre, l’indice de sortie le plus élevé s’observe dans le département de Goudiry 
(3,7%). 
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Tableau VII-1   : Les indices (%) d’entrée et de sortie de la migration durée de vie par département  

Département 
 

RESIDANTS  
NATIFS 
RESIDANT 
(NR) 

ENTREES INDICE D' 
ENTREE(E/N) 

REPARTITION 
ENTREE PAR 
REGION() 

SORTIE (S) INDICE DE 
SORTIE(%) 

BAKEL  172 224 171 033 1 191 0,70 9 2 537 1,5 
TAMBACOUNDA  382 998 374 159 8 839 2,4 63 2 920 0,8 

GOUDIRY  162 605 159 549 3 056 1,9 22 6 170 3,7 
KOUMPENTOUM  187091 186200 891 0,5 6 2 350 1,2 

Source : RGPH-5, 2023  

L’analyse différentielle des entrées et des sorties entre les départements de 
Tambacounda communément appelé solde migratoire, indique indique que dans 
presque tous les départements, le solde migratoire est négatif, sauf pour le  
département de Tambacounda.  En effet,à l’exception du département de 
Tambacounda tous les autres départements enregistrent plus de sorties que 
d’entrées de population.  

Tableau VII-2 : Bilan ou solde de la migration (durée de vie) par département 

Département solde solde relatif (%) 
BAKEL -1 346 -0,8 
TAMBACOUNDA 5 919 1,5 
GOUDIRY -3 114 -1,9 
KOUMPENTOUM -1459 -0,8 

Source : RGPH-5, 2023 

VII.2.2.  MIGRATION INTERNE IL Y A 5 ANS  

La migration interne il y a 5 ans concerne les individus âgés d’au moins cinq ans et 
dont le département de résidence au RGPH-5 est différent du département de 
résidence cinq années auparavant.  

Ainsi, l’analyse de la migration interne il y a cinq ans met en évidence l’existence 
des départements d’accueil et de départements de départ de population. Le 
département qui a accueilli plus de migrants internes durant les cinq (5) dernières 
années à l’intérieur de la région est Tambacounda. Ce département a plus contribué 
aux entrées de migrants internes par département il y a 5 ans, soit 67,7%.  

En revanche, les départements ayant enregistré les faibles entrées sont Bakel 
(5,1%) et Koumpentoum (5,6%). Par contre, l’indice de sortie le plus élevé s’observe 
dans le département de Goudiry (2,0%).  
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Tableau VII-3 : Les indices d’entrée et de sortie de la migration récente (au cours de 5 années) par  département 

Département RESIDANTS 
ACTUELS 

NATIFS 
RESIDANT 

(NR)/RESIDENTS 
RECENTS NON 

MIGRANTS 

ENTREES INDICE D' 
ENTREE(E/N) 

REPARTITION 
ENTREE PAR 

REGION() 

SORTIE 
(S) 

INDICE DE 
SORTIE(S/N) 

BAKEL 157356 157097 259 0,2 5, 1 1046 0,7 

TAMBACOUNDA 348506 345065 3441 1 67,7 742 0,2 

GOUDIRY 139866 138771 1096 0,8 21,6 2879 2 

KOUMPENTOUM 162303 162018 285 0,2 5,6 412 0,3 

Source : RGPH-5, 2023 

Il ressort de l’analyse différentielle du solde migratoire au cours des cinq dernières 
années que seul le département de Tambacounda (2 698) a un solde positif, marqué 
par l’importance des entrées par rapport aux sorties. Par conséquent, ce bilan 
migratoire se traduit par un solde relatif positif pour le département de Tambacounda 
(0,8%).  

A l’opposé, le département de Goudiry a enregistré plus de sorties de population que 
d’entrées et affiche le solde absolu négatif le plus important (-1 784).   

 
Tableau VII-4 : Bilan ou solde de la migration des cinq dernières années  

Département Solde  solde relatif 
BAKEL -787  -0,5 
TAMBACOUNDA 2 698  0,8 
GOUDIRY -1 784  -1,3 
KOUMPENTOUM -127  -0,1 

Source : RGPH-5, 2023 

VII.2.3.  MIGRATION INTERNE RECENTE (IL Y A UN AN)  

La migration interne récente (il y a 1 an) concerne les personnes âgées d’au moins 
1 an résident dans la région de Tambacounda et dont le département de résidence 
au RGPH-5 est différent du département de résidence il y a 1 an.  

Il ressort de l’analyse de la migration interne au cours des douze derniers mois que 
les départements qui ont accueilli plus de migrants internes durant la dernière année 
sont Tambacounda (0,7%) et Goudiry (0,7%). Les résultats du tableau VI-5 montrent 
également que ces département sont plus contribué aux entrées de migrants 
internes, avec respectivement (67,0%0) et (26,8%8).  

En revanche, les départements ayant enregistré les entrées de population les plus 
faibles sont Bakel (3,0%) et Koumpentoum (3,2%). Par ailleurs, l’indice de sortie le 
plus élevé s’observe dans le département de Goudiry.   
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Tableau VII-5  : Matrice de la migration du moment (1 an)  

Département RESIDANTSACTUE
LS 

NATIFS RESIDANT 
(NR) 
RESIDENTSRECEN
TS NON MIGRANTS 

ENTREE
S 

INDICE 
D’ENTRE
E 

REPARTITIO
N ENTREE 
PAR 
DEPARTEME
NT     (%) 

SORTIE
S  

INDICE 
DE 
SORTIE(
%) 

BAKEL 177370 177243 127 0,1 3,0 1083 0,6 

TAMBACOUND
A 398107 395238 2868 0,7 67,0 401 0,1 

GOUDIRY 160027 158878 1149 0,7 26,8 2660 1,7 

KOUMPENTO
UM 185448 185310 138 0,1 3,2 139 0,1 

ENSEMBLE 920953 916670 4283   100 4283   
Source : RGPH-5, 2023 

L’analyse des soldes migratoires au cours des douze derniers mois montre un 
excédent migratoire pour le département de Tambacounda (2 467) qui affiche 
également un solde migratoire positif relativement plus élevé (0,6%). Par contre, le 
département de Goudiry (-1 511) enregistre le solde négatif le plus important. Toutefois, 
le département de Koumpentoum se singularise par un solde migratoire nul montrant 
ainsi qu’il y’a  pratiquement autant d’entrées que de sorties au cours des douze 
derniers mois.  

Tableau VII-6 : Bilan ou solde de la migration (il y a un an) 

Département solde solde relatif 
BAKEL -956 -0,5 
TAMBACOUNDA 2 467 0,6 
GOUDIRY -1 511 -0,9 
KOUMPENTOUM 0 0,0 

Source : RGPH-5, 2023 

VII.2.4.  CARACTERISTIQUES SOCIODEMOGRAPHIQUES DES 
MIGRANTS RECENTS 

• Age 

La migration récente interdépartementale varie d’un groupe d’âge à un autre, soit une 
variation de 0,5% au total. La proportion de migrants interdépartementaux est légèrement  
plus faible chez les 65 ans ou plus.  
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Tableau VII-7 : Répartition () de la population par groupe d’âge selon le statut migratoire intedépartemental du moment 
(au cours d’une année) 

Groupe d'age 
non oui Total 

Effectif   Effectif   Effectif   

Moins de 15 ans 393792 99,5 1834 0,5 395626 100 

15-24 ans 205782 99,5 934 0,5 206716 100 

25-34 ans 124965 99,5 610 0,5 125575 100 

35-64 ans 164495 99,5 789 0,5 165284 100 

65 ans ou plus 27636 99,6 116 0,4 27752 100 

Total 916670 99,5 4283 0,5 920953 100 
Source : RGPH-5, 2023 

• Sexe 

L’analyse de la migration interdépartementale selon le sexe montre que la proportion de 
migrants internes récents est légèrement plus élevée chez les hommes (0,5 %) que chez les 
femmes (0,4 %).  

Tableau VII-8 : Répartition () de la population par sexe selon le statut migratoire interrégional du moment (au cours d’une 
année) 

Migrant 

Sexe 
non oui Total 

Effectif   Effectif   Effectif   

Masculin 461543 99,5 2234 0,5 463777 100 

Féminin 455127 99,6 2049 0,4 457176 100 

Total 916670 99,5 4283 0,5 920953 100 
Source : RGPH-5, 2023 

• Nationalité 

La migration interdépartementale est plus élevée chez les individus de nationalité 
étrangère (0,7 %) et plus faible chez les apatride/Sans nationalité (0,0 %). 

Tableau VII-9 : Répartition () de la population par nationalité selon le statut migratoire interrégional du moment (au cours 
d’une année) 

Nationalité 
Migrant 

non oui Total 
Effectif  Effectif  Effectif  

Sénégalaise 906380 99,5  4219 0,5  910599 100 
 Etrangère 8956 99,3  64 0,7  9020 100 

Apatride/Sans nationalité 1334 100,0  0 0,0  1334 100 

Total 916670 99,5  4283 0,5  920953 100 
Source : RGPH-5, 2023 

• Etat matrimoniale 
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Au regard des résultats du tableau Tableau VI.10, on note que la proportion de 
migrants récents interrégionaux est plus élevée chez les séparés (1,0% ). En retour, 
la proportion est plus faible chez les individus en Union libre/Concubinage (0,2%2). 

Tableau VII-10 : Répartition (%) de la population par situation matrimoniale selon le statut migratoire interrégional du 
moment (au cours d’une année) 

Situation matrimonial 
Migrant 

non oui Total 
 Effectif  Effectif  Effectif  
Monogame 210617 99,4  1296 0,6  211913 100,0 
Polygame 115288 99,6  405 0,4  115693 100,0 
Célibataire 254346 99,6  1039 0,4  255385 100,0 
Veuf/veuve 16268 99,7  48 0,3  16316 100,0 
Divorcé (e) 5032 99,6  22 0,4  5054 100,0 
Séparé (e) 872 99,0  9 1,0  881 100,0 
Union libre/Concubinage 525 99,8  1 0,2  526 

100,0 

Total 602948 99,5  2821 0,5  605769 100,0 
• Niveau d’instruction 

Les proportions de changement de résidence au cours des douze derniers mois sont 
plus élevées chez les individus de niveau d’instruction préscolaire (0,9 %).  

Tableau VII-11 : Répartition (%) de la population par niveau d'instruction selon le statut migratoire interrégional du 
moment (au cours d’une année) 

Migrant 

Niveau instruction 
non oui Total 

Effectiff  Effectiff  Effectiff  
Sans niveau 574362 99,5  2685 0,5  577047 100 

Préscolaire 23594 99,1  214 0,9  23808 100 

Primaire 175012 99,6  774 0,4  175785 100 

Moyen 58260 99,6  220 0,4  58480 100 

Secondaire 25428 99,6  98 0,4  25526 100 

Supérieur 9525 99,5  53 0,5  9578 100 

Total 866181 99,5  4044 0,5  870224 100 
Source : RGPH-5, 2023 

• Situation par rapport à l’occupation 

L’analyse du nombre de migrants interdépartementaux du moment met en évidence 
l’existence de variations des migrants récents selon le statut d’occupation, soit une moyenne 
de 0,6% .% La proportion de migrants récents est plus élevée chez les personnes travailleurs 
indépendants (0,8% ).8% En revanche, les proportions les plus faibles sont notées chez les 
employeurs ou patrons (0,3% )%) et chez les salariés ou employés permanents ((0,3% ).  
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Tableau VII-12 : Répartition () de la population par situation par rapport à l'occupation selon le statut migratoire 
interrégional du moment (au cours d’une année) 

Migrant 

Occupation non oui Total 
Effectiff  Effectiff  Effectiff  

Travailleur 
indépendant 

124884 99,2% 987 0,8% 125871 100 

Employeur/Patron 4792 99,7% 13 0,3% 4806 100 

Salarié/Employé 
permanent 

7273 99,6% 28 0,4% 7302 100 

Salarié/Employé 
temporaire 

3666 99,7% 11 0,3% 3677 100 

Apprenti 8796 99,6% 32 0,4% 8828 100 

Aide familial 42768 99,6% 155 0,4% 42922 100 

Total 192179 99,4% 1227 0,6% 193406 100 

Source : RGPH-5, 2023 

• Branches d’activités 

L’analyse de la migration interdépartementale du moment selon la branche 
d’activités révèle des disparités. En effet, la proportion de migrants récents  est plus 
élevée chez les éleveurs (1,0% ),%), les individus qui exercent dans les services 
spécialisés scientifiques et techniques (0,9% )%) et ceux qui s’activent dans la 
production et la distribution d’électricité (0,9% ).%).   

Tableau VII-13 : Répartition ( )% de la population par branche d'activités selon le statut migratoire interdépartemental du 
moment (au cours d’une année)  

Migrant 

Branches d'activités 
non oui Total 

Effectif  % Effectif  % Effectif  % 
Agriculture 118159 99,2 941 0,8 119100 100 
Autres industries manufacturières 4716 99,8 9 0,2 4725 100 
Production et Distribution d"électricité 107 99,1 1 0,9 108 100 
Production et Distribution d"eau 134 100 0 0 134 100 
Construction batiment et génie civil 3295 99,8 5 0,2 3300 100 
Commerce 9139 99,9 13 0,1 9152 100 
Transport et Entreposage 3323 99,7 11 0,3 3334 100 
Hébergement et Restauration 502 99,8 1 0,2 503 100 
Information et Communication 357 100 0 0 357 100 
Activités financières d"assurance 532 99,2 4 0,8 537 100 
Activités immobilières 109 100 0 0 109 100 
Elevage 13255 99 139 1 13395 100 
Services spécialisés scientifiques et 
techniques 217 99,1 2 0,9 219 100 

Services de soutien aux activités de 
bureau 486 100 0 0 486 100 

Administation publique 582 100 0 0 582 100 
Enseignement 3226 99,7 9 0,3 3235 100 
Santé et Action sociale 3278 99,6 13 0,4 3292 100 
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Migrant 

Branches d'activités 
non oui Total 

Effectif  % Effectif  % Effectif  % 
Activités à caractère collectif ou 
personnel 439 99,8 1 0,2 440 100 

Services domestiques 9099 99,9 13 0,1 9113 100 
Autres services 11728 99,8 27 0,2 11755 100 
Correction territoriale 1445 99,9 2 0,1 1447 100 
Sylviculture 1741 99,4 11 0,6 1752 100 
Pêche et Aquaculture 491 99,2 4 0,8 495 100 
Activités extractives 3767 99,7 12 0,3 3779 100 
Agroalimentaire 1638 99,7 5 0,3 1644 100 
Raffinage du pétrole 9 100 0 0 9 100 
Produits chimiques de base 22 100 0 0 22 100 
Matérieaux de construction 382 99,7 1 0,3 383 100 
Total 192179 99,5 1227 0,5 193406 100 

Source : RGPH-5, 2023 

 

VII.3.  MIGRATION INTERNATIONALE  

VII.3.1.  MIGRATION INTERNATIONALE IL Y A 5 ANS  

Au niveau régional, le solde migratoire international au cours des 5 dernières 
années est négatif et s’établit à -6 945. Cette tendance régionale se répercute dans 
tous les départements. Toutefois, les départements de Tambacounda (-2 826) et 
Goudiry (-2 289) sont les zones de départ les plus remarquables.  

Tableau VII-14 : Solde migratoire international des cinq dernières années par département  

Département Résidents actuel Sortie Entré Solde absolu 

 BAKEL 159058 2344 1030 -1314 
 TAMBACOUNDA 358997 3616 790 -2826 
GOUDIRY 142535 2465 176 -2289 
KOUMPENTOUM 165635 545 29 -516 

Source : RGPH-5, 2023 

VII.3.2.  MIGRATION INTERNATIONALE RECENTE (IL Y A UN AN)  

A l’image du solde migratoire au cours des 5 dernières années, le solde migratoire 
international au cours des douze derniers mois est également déficitaire au niveau régional 
en s'établissant à -1 423.  La même tendance est observée dans tous les départements. 
Toutefois, le département de Tambacounda (-717) constitue la principale zone de départ 
d’emigrants internationaux. 
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Tableau VII-15: Solde migratoire international au cours des 12 derniers mois par département  

Département Résidents actuel Sortie Entré Solde absolu 

BAKEL 159058 717 469 -248 
 TAMBACOUNDA 358997 1061 344 -717 
 GOUDIRY 142535 519 175 -344 
KOUMPENTOUM 165635 147 34 -113 

 Source : RGPH-5, 2023 

VII.3.3.      MOTIFS DE LA MIGRATION INTERNATIONALE IL Y’A 5 ANS 

Le travail (76,1% )%) est le motif principal de l’émigration international. Il est suivi des 
raisons familiales (7,2%), puis les etudes (5,2%). Cette répartition est quasi-identique au 
sein des départements. En effet, quel que soit le département,  plus sept émigrants sur dix 
ont pour motif le travail.  
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Tableau VII-16 : Répartition par département des motifs de déplacement des migrants au cours des 5 dernières années  

 

Département 
Travail Etude / apprentissage Mariage Raisons de santé Raisons familiales Autres Ne Sait Pas Total 

Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % 

BAKEL 1841 78,5 159 6,8 21 0,9 12 0,5 121 5,2 23 1 167 7,1 2344 100 

TAMBACOUNDA 2659 73,5 218 6 69 1,9 6 0,2 286 7,9 41 1,1 338 9,3 3616 100 

GOUDIRY 1933 78,4 72 2,9 9 0,4 6 0,2 193 7,8 16 0,7 236 9,6 2465 100 

KOUMPENTOUM 397 72,8 27 5 5 0,9 1 0,2 47 8,7 5 0,9 63 11,5 545 100 

Total 6829 76,1 475 5,3 105 1,2 25 0,3 647 7,2 85 0,9 803 9 8970 100 
Source : RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION : 

L’étude de la migration interne met en évidence la dynamique des mouvements de 
population entre les départements. En effet, le département de Tambacounda est plus 
attractif au sein de la région.  
Il ressort clairement que les émigrants de la région de Tambacounda au cours des 5 
dernières années sont assez nombreux par rapport aux immigrants. La majeure partie 
de ces dernières sont parties pour des raisons de travail (76,1 ).%). 
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CHAPITRE VIII :  ETAT-MATRIMONIAL ET NUPTIALITE 

L’analyse de la situation matrimoniale et de la nuptialité a pour but d’appréhender 
les dynamiques démographiques, notamment les formes d’union et les 
changements matrimoniaux observés au sein de la société. En effet, le mariage 
occupe une place importante dans les sociétés africaines fortement attachées aux 
traditions et pratiques religieuses. Ce rapport est structuré en sept (7) parties. La 
première partie traite de la définition des concepts, la deuxième analyse la situation 
matrimoniale, la troisième examine la nuptialité, la quatrième porte sur la polygamie, 
la cinquième revient sur les ruptures d’union et la dernière partie fait le point sur la 
déclaration des mariages à l’état civil. 

VIII.1.  DEFINITION DES CONCEPTS ET INDICATEURS  

Mariage : c’est l’union légitime entre deux personnes dans des conditions prévues 
par la loi ou la coutume. Le mariage peut revêtir diverses formes selon la population 
considérée et sa définition légale ne recouvre pas nécessairement les unions telles 
qu’elles sont vécues par la majorité de la population. 

État matrimonial : l’état matrimonial d’un individu désigne sa situation par rapport au 
mariage qui peut être celle de célibataire, marié, divorcé, veuf ou union 
libre/concubinage.  
Nuptialité : d’après le dictionnaire démographique multilingue, « l’étude de la 
nuptialité comprend essentiellement celle des phénomènes quantitatifs résultant 
directement de l’existence, au sein des populations, de mariages, ou unions 
légitimes, c’est-à-dire d’unions entre individus de sexes différents, instaurées dans 
des formes prévues par la loi ou la coutume, et conférant aux individus en cause 
des droits et obligations particulières. 

Divorce : il constitue un moyen légal ou coutumier de dissolution du mariage. Le 
divorce résulte fréquemment d’un jugement de divorce. Dans certaines sociétés, il 
peut être la conséquence de la répudiation de l’un des conjoints par l’autre. 

Rupture d’union : le terme de ruptures d’union renvoie à toutes les personnes 
ayant vécu au moins une fois dans le cadre d’une union légalement reconnue ou 
consensuelle et qui ne le sont plus au moment du recensement. 

Célibataire : c’est toute personne qui ne s’est jamais mariée, quel que soit son âge. 
Le célibat est un événement non renouvelable (on est célibataire une seule fois dans 
sa vie).  
 
Célibat définitif : il indique le nombre d’individus qui restent définitivement 
célibataires. Généralement, dans une table de nuptialité, le dernier terme noté C50 
(le nombre de célibataires à 50 ans) n’est pas nul. 
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Intensité de la nuptialité : c’est le complément à l’unité du célibat définitif. Il mesure 
l’intensité de la nuptialité des célibataires. Il est défini aussi comme le nombre moyen 
de mariages par personne. Sa formule est :  
 

 
 

Polygamie : elle désigne un régime matrimonial dans lequel un individu est marié à 
plusieurs conjoints.  
 
Intensité de la polygamie : c’est le nombre moyen d’épouses par homme 
polygame.  
 
Âge moyen au premier mariage : l’âge moyen au premier mariage (AMPM) est 
l’âge auquel les non-célibataires ont contracté un premier mariage (ou, dans la 
pratique, se sont mariés avant un âge limite défini à l’avance). 

VIII.2. ETAT MATRIMONIAL  

VIII.2.1.  ETAT MATRIMONIAL DE LA POPULATION SELON L’AGE ET LE SEXE 

Dans la région de Tambacounda, il est noté des disparités entre les hommes et les 
femmes en matière de statut matrimonial. Globalement, la population de 12 ans ou 
plus est majoritairement mariée (54,2 ),% mais cette tendance est plus significative 
chez les femmes (61,3 )% que chez les hommes (47,0 ).% 

Par contre, la proportion d’hommes célibataires est nettement plus élevée (51,9 ) 
par rapport aux femmes (32,4 ). Cette tendance confirme que les hommes se 
marient plus tard ,alors que les femmes y accèdent plus tôt. 

La proportion sur les veufs/veuves révèle également une disparité importante, avec 
4,8 des femmes veuves contre seulement 0,5  des hommes. 

En ce qui concerne le statut lié au divorce, on note 1,2 de femmes divorcées contre 
0,5 d’hommes. 
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Tableau VIII-1 : Répartition de la population âgée de 12 ans ou plus par sexe selon le statut matrimonial  

Sexe 
                                                   Statut matrimonial  
Marié (e) Célibataire Veuf/Veuve Divorcé(e) Autres 

Homme 47 51,9 0,5 0,5 0,2 
Femme 61,3 32,4 4,8 1,2 0,3 
Région 54,2 42,1 2,7 0,8 0,2 

Source : RGPH-5, 2023 

Le tableau ci-dessous présente la répartition de la population de la région de 
Tambacounda par âge, selon le sexe et le statut matrimonial. Il met en évidence des 
tendances significatives en termes de mariage, de célibat, de veuvage, de divorce 
et d'autres statuts matrimoniaux. 

Les jeunes de 12 à 24 ans sont majoritairement célibataires, avec des proportions 
dépassant souvent les 60 pour les hommes et 25 pour les femmes. Ces proportions 
diminuent progressivement avec l’âge du fait de l’engagement dans le mariage. 
Dans le groupe d’âge 25-29 ans, 51,7 des hommes et 82,6  des femmes sont 
mariés. La proportion de mariés à commencer à baisser à partir de 70 ans alors que 
chez les femmes cette baisse est constatée à partir de 60 ans. 

Le veuvage est nettement plus fréquent chez les femmes, notamment après 30 ans. 
À partir de 60 ans, l’écart devient encore plus marqué, avec 29,3  de femmes veuves 
contre 2,3   d’hommes précisément dans la tranche 60-64 ans. 

Quant au divorce, il touche davantage les femmes que les hommes, quelle que soit 
la tranche d’âge. Il est particulièrement plus remarqué entre 40 et 44 ans, où 2,3 
des femmes et 1,1   des hommes sont divorcés. 

Les autres types de statut matrimonial notamment les séparés et les personnes en 
union libre ou en concubinage ont un effectif relativement faible (moins de 2 )% quel 
que soit le groupe d’âge. 

Tableau VIII-2 : Répartition (en ) de la population par âge selon le statut matrimonial et le sexe 

Groupe 
d’âge 

Marié (e) Célibataire Veuf/veuve Divorcé (e) Séparé (e) 
Union 

libre/Concubinage Total 

SEXE 
S 

EXE SEXE SEXE SEXE SEXE SEXE 

Masculin Féminin Masculin Féminin Masculin Féminin Masculin Féminin Masculin Féminin Masculin Féminin Masculin Féminin 

Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif 
12-
14ans 

2,8 6,0 97,2 93,6 0,0 0,1 0,0 0,1 0,0 0,2 0,0 0,0 42007 40203 

15-
19ans 

8,0 35,6 91,9 63,6 0,0 0,1 0,1 0,4 0,1 0,2 0,0 0,0 59979 57918 

20-
24ans 

27,9 69,0 71,5 29,4 0,1 0,3 0,2 1,1 0,2 0,1 0,0 0,1 45902 48006 

25-
29ans 

51,7 82,6 47,5 15,1 0,2 0,4 0,4 1,7 0,2 0,1 0,1 0,1 33132 36512 

30-
34ans 

70,9 88,1 28,0 8,9 0,2 0,8 0,7 1,9 0,1 0,1 0,1 0,1 28391 30908 

35-
39ans 

83,0 90,1 15,6 5,8 0,3 1,8 1,0 2,1 0,0 0,1 0,1 0,1 22841 24068 

40-
44ans 

88,6 89,2 9,6 4,6 0,4 3,7 1,1 2,3 0,1 0,1 0,1 0,2 17960 16945 
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45-
49ans 

92,0 87,6 6,2 3,4 0,6 6,8 1,0 1,9 0,0 0,1 0,1 0,1 14225 14203 

50-
54ans 

93,3 81,3 4,6 3,1 0,9 13,6 1,0 1,6 0,1 0,2 0,2 0,2 11949 12679 

55-
59ans 

94,1 75,2 3,6 3,3 1,2 19,3 0,9 1,6 0,1 0,3 0,2 0,3 8690 8481 

60-
64ans 

93,1 64,5 3,4 3,9 2,3 29,3 0,9 1,3 0,1 0,5 0,2 0,5 8627 8554 

65-
69ans 

94,0 57,0 2,3 3,4 2,7 37,8 0,8 0,8 0,1 0,6 0,1 0,5 5530 4754 

70-
74ans 

92,6 44,0 2,8 4,5 3,7 49,6 0,6 0,8 0,1 0,6 0,1 0,5 4552 4191 

75-
79ans 

92,2 37,6 2,8 4,4 4,2 56,2 0,6 0,5 0,1 1,1 0,1 0,3 2236 1897 

80-
84ans 

88,3 32,9 2,4 4,0 8,1 61,4 0,6 0,6 0,3 0,6 0,2 0,5 1472 1556 

85-
89ans 

88,9 32,0 3,1 5,9 7,2 60,0 0,5 0,9 0,2 1,0 0,2 0,2 622 582 

90-
94ans 

84,2 29,6 2,7 4,7 11,3 64,7 0,3 0,0 1,2 0,0 0,3 0,9 332 321 

95ans 
et plus 

76,8 25,5 3,7 4,5 19,5 68,0 0,0 0,0 0,0 1,5 0,0 0,5 166 202 

Total 47,0 61,3 51,9 32,4 0,5 4,8 0,5 1,2 0,1 0,2 0,1 0,1 308614 311980 

Source : RGPH-5, 2023 

VIII.2.2. ETAT MATRIMONIAL SELON LE MILIEU DE RESIDENCE 

Dans la région de Tambacounda, les données sur l’état matrimonial révèlent des 
disparités selon le milieu de résidence et le sexe. 

Le mariage est plus répandu en milieu rural (57,2 )% qu’en milieu urbain (46,5 ),% 
tandis que le célibat est d’avantage observé en ville (48,8 % contre 39,5 % en zone 
rurale). Le veuvage est également plus fréquent en milieu urbain (3,2 % contre 2,5 
% en zone rurale), tout comme le divorce, bien que dans une moindre mesure (1,4 
% contre 0,6%) 

L’analyse selon le sexe met en évidence des tendances marquées. Les femmes 
sont proportionnellement plus nombreuses que les hommes à être mariées, en 
particulier en milieu rural, où 65,0 % d’entre elles le sont contre 49,4 % des hommes. 
À l’inverse, le célibat est plus courant chez les hommes, notamment en milieu 
urbain, où 57,7 % d’entre eux sont célibataires contre 40,0 % des femmes. 

Le veuvage touche principalement les femmes : en milieu urbain, 5,8 % d’entre elles 
sont veuves contre seulement 0,5 % des hommes ; en milieu rural, ces proportions 
s’établissent respectivement à 4,5 % et 0,5 .% Quant au divorce, il est plus fréquent 
chez les femmes que chez les hommes et plus répandu en milieu urbain (2,1 % des 
femmes contre 0,7 % des hommes) qu’en milieu rural (0,8 % contre 0,4%) 
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Tableau VIII-3 : Répartition de la population âgée de 12 ans et plus par sexe et par milieu de résidence selon le statut 
matrimonial 

Milieu de 
résidence 

Statut matrimonial 
Marié (e) Célibataire Veuf/Veuve Divorcé(e) Autres Total 

 
Urbain 

Masculin() 41,0 57,7 0,5 0,7 0,1 100,0 
Féminin() 51,9 40,0 5,8 2,1 0,2 100,0 
Ensemble() 46,5 48,8 3,2 1,4 0,2 100,0 
effectif 82189 86190 5603 2487 335 176805 

 
Rural 

Masculin() 49,4 49,6 0,5 0,4 0,2 100,0 
Féminin() 65,0 29,4 4,5 0,8 0,3 100,0 
Ensemble() 57,2 39,5 2,5 0,6 0,3 100,0 
effectif 253955 175080 10970 2667 1118 443789 

Source : RGPH-5, 2023 

Des variations dans la répartition de la population âgée de 12 ans et plus selon le 
statut matrimonial sont observées entre les différents départements. 

La proportion de personnes mariées dépasse les 50%  dans tous les départements.  
Cette proportion est plus élevée à Koumpentoum (58,2% )% et à Goudiry (56,3% 
).%  

La proportion de veuvage est particulièrement  plus élevée dans le département de 
Bakel (2,9% )% et de Tambacounda (2,8% ).% La proportion de divorcés à 
Tambacounda est de 1,0% alors qu’elle se situe à moins de 1% dans les autres 
départements. 

Enfin, les célibataires sont fortement représentés, notamment à Bakel (45,1% )% et  
à Tambacounda (42,9 % ).  

Tableau VIII-4 : Répartition de la population âgée de 12 ans et plus par sexe et par milieu de résidence selon le statut 

 matrimonial 

Département Marié (e) Célibataire Veuf/veuve Divorcé (e) Séparé (e) 
Union 

libre/Concubinage Total 
Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif Effectif 

BAKEL 50,6 45,1 2,9 0,9 0,3 0,1 124047 
TAMBACOUNDA 53,2 42,9 2,8 1,0 0,1 0,1 270738 

GOUDIRY 56,3 40,5 2,4 0,7 0,1 0,1 105075 
KOUMPENTOUM 58,2 38,7 2,3 0,6 0,1 0,1 120734 

Total 54,2 42,1 2,7 0,8 0,1 0,1 620594 
Source : RGPH-5, 2023 
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VIII.3.  NUPTIALITÉ  

VIII.3.1. AGE MOYEN AU PREMIER MARIAGE SELON LE SEXE   

Dans la région de Tambacounda, l’âge moyen au premier mariage est de 23,8 ans. Les 
hommes (27,3 ans) se marient plus tard que les femmes (20,6 ans), et ce, dans tous les 
départements. À Bakel, l'âge moyen au premier mariage est de 29,1 ans pour les hommes 
contre 22,0 ans pour les femmes. À Tambacounda, il s'établit respectivement à 27,9 ans et 
20,9 ans. 

Les départements de Goudiry (25,8 ans pour les hommes et 20,0 ans pour les femmes) et 
de Koumpentoum (25,5 ans pour les hommes et 18,9 ans pour les femmes) enregistrent 
les âges les plus bas. 
 
Graphique VIII-1 : Répartition de la population âgée de 12 ans et plus par sexe et par 
milieu de résidence selon le statut matrimonial 

 
Source : RGPH-5, 2023 

VIII.3.2. AGE MOYEN AU PREMIER MARIAGE SELON LE MILIEU DE RESIDENCE 

Dans l’ensemble, l’âge moyen au premier mariage est plus élevé en milieu urbain 
qu’en milieu rural dans tous les départements de la région.  

Dans le département de Bakel, l’âge moyen au premier mariage est de 27,4 ans en 
milieu urbain et de 24,6 ans en milieu rural, soit un écart de 2,8 ans en faveur du 
milieu urbain. Le département de Tambacounda présente un écart plus important, 
avec un âge moyen de 26,6 ans en milieu urbain contre 22,6 ans en milieu rural, 
soit une différence de 4 ans. Dans le département de Goudiry, l’âge moyen est de 
25,4 ans en milieu urbain et de 22,4 ans en milieu rural, ce qui donne un écart de 3 
ans en faveur du milieu urbain. Le département de Koumpentoum affiche un âge 
moyen de 25,3 ans en milieu urbain et de 21,8 ans en milieu rural. 
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Graphique VIII-2 : Âge moyen au premier mariage selon le milieu de résidence (année) 

 
Source : RGPH-5, 2023 

VIII.4.  ANALYSE DE LA POLYGAMIE 

VIII.4.1.  INCIDENCE DE LA POLYGAMIE 

La polygamie renvoie à une forme de régime matrimonial permettant à un époux 
d'avoir simultanément plusieurs femmes. Dans la région de Tambacounda, l’analyse 
de l’intensité de la polygamie révèle que les hommes polygames ont en moyenne 
2,2 épouses, et cela quels que soient le département et le milieu de résidence. En 
élargissant l’analyse aux hommes mariés compte  tenu du nombre d’épouses, les 
résultats laissent apparaitre que chaque homme marié a en moyenne 1,2 épouses, 
avec une tendance légère à la hausse dans le département de Koumpentoum, et 
en milieu rural (1,3 épouses). 

Tableau VIII-5 : Intensité de la polygamie selon le sexe  

  Nombre Moyen d'épouses par homme, 
polygame 

Nombre Moyen d'épouses par homme 
marié 

  Département 
BAKEL 2,2 1,2 
TAMBACOUNDA 2,2 1,2 
GOUDIRY 2,2 1,2 
KOUMPENTOUM 2,2 1,3 

Milieu de résidence 
URBAIN 2,2 1,2 
RURAL 2,2 1,3 
ENSEMBLE 2,2 1,2 

Source : RGPH-5, 2023 
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VIII.4.2.  VARIATION SELON L’AGE ET LE RANG DU MARIAGE 

Le tableau ci-dessous affiche la répartition de la population masculine mariée selon le 
nombre d’épouses. Il en ressort que moins de 8 hommes mariés sur 10, soit 78,6 % sont 
monogames, contre 18,3 % polygames avec deux femmes et 2,5 % pour les mariés à trois 
femmes. 

Quelle que soit la tranche d’âge, les hommes monogames représentent plus de la moitié 
des hommes mariés.  Ce phénomène  concerne plus ceux âgés de moins de 50 ans où 
plus de 7 hommes mariés sur dix sont monogames. Les hommes polygames avec 4 
épouses ou plus sont faiblement représentés, dépassant rarement les 3 .% 
Tableau VIII-6 : Répartition (%) de la population masculine mariée par âge selon le nombre d’épouses  

Groupe 
d’âge 

Etat matrimonial  

Monogame 2 épouses 3 épouses 4 épouses 5 épouses ou 
plus Total 

% % % % % % 
Moins de 20 
ans 97,7 2,2 0,1 0,0 0,0 100 

20-24ans 95,0 4,8 0,1 0,0 0,0 100 
25-29ans 92,7 7,1 0,1 0,1 0,1 100 
30-34ans 88,3 11,1 0,4 0,1 0,0 100 
35-39ans 83,4 15,6 0,8 0,2 0,0 100 
40-44ans 77,4 20,6 1,7 0,3 0,0 100 
45-49ans 71,8 24,7 3,1 0,4 0,0 100 
50-54ans 68,2 27,2 3,9 0,7 0,0 100 
55-59ans 65,2 28,7 5,4 0,7 0,1 100 
60-64ans 61,2 30,7 6,7 1,4 0,1 100 
65-69ans 58,1 32,1 8,0 1,6 0,2 100 
70-74ans 57,4 31,4 8,7 2,3 0,2 100 
75-79ans 56,0 31,9 8,8 2,8 0,5 100 
80-84ans 58,1 29,6 8,6 3,2 0,5 100 
85-89ans 60,3 28,0 7,7 3,7 0,4 100 
90-94ans 62,3 26,1 7,3 4,0 0,4 100 
95ans et 
plus 61,1 21,4 15,1 2,4 0,0 100 

Total 78,6 18,3 2,5 0,5 0,1 100 
 Source : RGPH-5, 2023 
 

L’analyse de la situation matrimoniale des femmes montre que plus de la moitié des 
femmes mariées ( 53,5%) sont monogames. En revanche, 46,5 % sont des polygames 
dont 28,4 % se présentent comme première épouse et 15,5 % comme deuxième épouse. 
L’analyse selon la tranche d’âges permet de constater que la monogamie est plus 
accentuée chez les femmes mariées de moins de 35 ans et particulièrement celle de moins 
de 20 ans où le phénomène concerne un peu plus de 7 femmes mariées sur 10.  
Par ailleurs, plus de 3 femmes mariées sur 10 dans les tranches d’âge entre 35-39 ans et 
90-94 ans, sont première épouse.    
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Tableau VIII-7 : Répartition (%) de la population feminine mariée par âge selon le rang d’épouse  

Groupes  
d'âges 

Rang du mariage 

Monogame 1ère 
épouse 

2ème 
épouse 

3ème 
épouse 

4ème 
épouse 

5ème 
épouse Total 

12-14ans 74,0 17,0 7,9 0,8 0,2 0,2 100 
15-19ans 71,1 16,1 11,6 1,0 0,2 0,1 100 
20-24ans 62,5 22,9 13,1 1,3 0,1 0,0 100 
25-29ans 57,0 25,8 15,0 1,9 0,2 0,0 100 
30-34ans 51,5 28,5 17,2 2,4 0,3 0,0 100 
35-39ans 46,7 31,5 18,2 3,0 0,5 0,0 100 
40-44ans 42,8 34,0 19,0 3,7 0,5 0,1 100 
45-49ans 41,5 36,2 18,2 3,5 0,5 0,0 100 
50-54ans 40,1 38,8 17,4 3,3 0,5 0,0 100 
55-59ans 41,2 39,3 15,8 3,3 0,5 0,0 100 
60-64ans 42,9 38,7 15,2 2,6 0,6 0,0 100 
65-69ans 45,1 38,0 12,9 3,1 0,7 0,1 100 
70-74ans 49,3 37,7 9,8 2,7 0,4 0,2 100 
75-79ans 56,0 30,0 11,2 2,4 0,4 0,0 100 
80-84ans 53,6 34,8 9,1 2,4 0,2 0,0 100 
85-89ans 58,7 31,0 8,1 2,2 0,0 0,0 100 
90-94ans 60,6 31,9 4,3 3,2 0,0 0,0 100 
95ans et plus 54,9 25,5 15,7 2,0 0,0 2,0 100 
Total 53,5 28,4 15,5 2,3 0,3 0,0 100 

Source : RGPH-5, 2023 

VIII.4.3. VARIATION SELON L’AGE ET LE SEXE 

En observant le graphique  ci-après, il est constaté que la proportion de personnes en 
union varie considérablement selon le sexe et l’âge. Quel que soit le régime matrimonial, 
l’incidence est  plus forte chez les femmes monogames qui connaissent plus une entrée 
précoce au mariage, notamment pour la tranche 20-24 ans (20,3 )% alors que pour les 
hommes la monogamie est plus connue des hommes de 30-34 ans (16,8 ).%  

S’agissant de la polygamie, elle est plus fréquente chez les femmes de 30-34 ans. Du côté 
des hommes, le passage à la polygamie s’accentue à partir de la tranche d’âges 40-54 
ans. 
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Graphique VIII-3 : Proportions (en ) de la population en union âgée de 12 ans et plus par 
groupe d’âge selon le sexe  

 
Source : RGPH-5, 2023 

VIII.5.  RUPTURES D’UNION   

VIII.5.1. FORME DE RUPTURE D’UNION 

Dans la région de Tambacounda, 357 871 individus déjà mariés ont été recensés, 
dont 93,9 % sont toujours mariés, 4,6 % sont veufs et 1,4 % sont divorcés. 

Ces données mettent en lumière des différences notables entre les sexes 
concernant les ruptures d’union, avec une proportion plus élevée de femmes veuves 
et un léger écart dans le taux de divorce, qui est plus élevé chez les femmes que 
chez les hommes. 

En effet, les hommes sont davantage susceptibles de rester mariés (98,0 )% que 
les femmes (91,0 ).% Par contre, les femmes présentent une proportion plus élevée 
de veuves (7,2 )% par rapport aux hommes (1,0 ).% La proportion de divorce est 
légèrement plus fréquente chez les femmes (1,8 )% que chez les hommes (1,0 ).% 

Tableau VIII-8 : Répartition des individus déjà mariés selon l'état matrimonial et le sexe (%)  

  

Situation matrimonial 
Marié (e) Veuf/veuve Divorcé (e) Total 

Effectif Proportions Effectif Proportions Effectif Proportions Effectif Proportions 
Masculin 145047 98,0 1476 1,0 1438 1,0 147961 100 
Féminin 191097 91,0 15097 7,2 3716 1,8 209910 100 
Région 336144 93,9 16573 4,6 5154 1,4 357871 100 

Source : RGPH-5, 2023 
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VIII.5.2. REPARTITION SPATIALE DES RUPTURES D’UNION 

Le veuvage demeure la forme de rupture d'union la plus répandue, et ce, 
indépendamment du milieu de résidence. En milieu urbain, 6,2 % de la population 
est touchée par le veuvage, tandis que le divorce concerne 2,8 .% La même 
dynamique est observée en milieu rural. Par ailleurs, chez les femmes, la proportion 
de veuves est supérieure à celle des divorcées, quel que soit le milieu de résidence. 

Pour les hommes, quel que soit le milieu de résidence, le veuvage est la forme de 
rupture d’union la plus fréquente en milieu rural, tandis que pour le milieu urbain, 
c’est le divorce qui est la principale cause de rupture.. 

Tableau VIII-9 : Répartition des individus ayant été déjà mariés par sexe et milieu de résidence selon l'état matrimonial 
(%) 

Sexe 
  Situation matrimonial 

Milieu de 
Résidence 

Marié (e) Veuf/veuve Divorcé (e) Total 
Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion 

Masculin Urbain 35885 97,2 442 1,2 603 1,6 36930 100 
Rural 109162 98,3 1034 0,9 835 0,8 111031 100 

Féminin Urbain 46304 86,8 5161 9,7 1885 3,5 53349 100 
Rural 144793 92,5 9936 6,3 1832 1,2 156561 100 

Tamba Urbain 82189 91,0 5603 6,2 2487 2,8 90279 100 
Rural 253955 94,9 10970 4,1 2667 1,0 267592 100 

Source : RGPH-5, 2023 

L’analyse des ruptures d’union selon le département suit la tendance régionale. En 
effet, quel que soit le département, la plupart des ruptures d’union sont dues au 
décès du (de la) conjoint (e) mesuré ici par la proportion de veufs/veuves. Ainsi, les 
plus faibles proportions sont observées dans les départements de Koumpentoum 
(3,8 )% et de Goudiry (4,1 ).% La plus forte proportion de veufs est enregistrée dans 
le département de Bakel (5,4 %). En ce qui concerne le divorce, les départements 
de Bakel (1,7 )% et de Tambacounda (1,7 )% présentent la plus grande proportion. 
La plus faible valeur est notée dans le département de Koumpentoum (0,9 ).% 

Chez les hommes, les départements de Bakel (1,0 ),% Tambacounda (1,0 )% et 
Goudiry (1,0 )% présentent les plus grandes proportions d’hommes en situation de 
veuvage. Chez les femmes, la tendance suit la même distribution.  
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Tableau VIII-10 : Répartition (%) de la population ayant  été déjà mariée selon l'état matrimonial par département  

Sexe Département 

Situation matrimonial 

Marié (e) Veuf/veuve Divorcé (e) Total 

Effectif Proportio
n 

Effec
tif 

Proporti
on 

Effec
tif 

Proporti
on 

Effecti
f 

Proportio
n 

Masculin 

BAKEL 26781 98,1 281 1,0 245 0,9 27307 100,0 

TAMBACOUNDA 62022 97,8 656 1,0 746 1,2 63424 100,0 

GOUDIRY 24936 98,2 265 1,0 200 0,8 25401 100,0 

KOUMPENTOUM 31307 98,4 275 0,9 246 0,8 31828 100,0 

Féminin 

BAKEL 36019 89,4 3344 8,3 916 2,3 40279 100,0 

TAMBACOUNDA 81900 90,3 6957 7,7 1859 2,0 90716 100,0 

GOUDIRY 34178 92,5 2269 6,1 508 1,4 36955 100,0 

KOUMPENTOUM 39001 92,9 2527 6,0 433 1,0 41961 100,0 

Ensemble 

BAKEL 62800 92,9 3625 5,4 1161 1,7 67587 100,0 

TAMBACOUNDA 143922 93,4 7613 4,9 2605 1,7 15414
0 100,0 

GOUDIRY 59114 94,8 2534 4,1 708 1,1 62356 100,0 

KOUMPENTOUM 70308 95,3 2801 3,8 680 0,9 73789 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

VIII.6.  DÉCLARATION DES MARIAGES À L’ÉTAT CIVIL 

Au niveau régional, 8,9 % des mariages sont déclarés à l’état civil. Tous les départements 
présentent un faible taux d’enregistrement des mariages à l’état civil. En effet, dans les 
départements de Koumpentoum (71,0 ),% de Goudiry (63,0 ),% de Tambacounda (59,7 )% et 
de Bakel (50,4 )% plus de la moitié des mariages ne sont pas déclarés. Selon le milieu de 
résidence, les mariages non déclarés s’établissent à 65,5 % en milieu rural et à 46,5 % en 
milieu urbain 
 
Tableau VIII-11 : Répartition (%) des mariages non déclarés à l’état civil par département et 
par milieu de résidence  

Départements 

DECLARATION A L'ETAT CIVIL 

Non Oui NSP Total 

Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion 

BAKEL 18184 50,4 3935 10,9 13977 38,7 36096 100 

TAMBACOUNDA 48985 59,7 9408 11,5 23637 28,8 82030 100 

GOUDIRY 21570 63 1733 5,1 10919 31,9 34221 100 

KOUMPENTOUM 27766 71 1879 4,8 9463 24,2 39109 100 

Région 116504 60,9 16956 8,9 57996 30,3 191456 100 

Milieu de résidence 
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Départements 

DECLARATION A L'ETAT CIVIL 

Non Oui NSP Total 

Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion 

Urbain 21561 46,5 9924 21,4 14924 32,2 46409 100 

Rural 94943 65,5 7031 4,8 43072 29,7 145047 100 

Total 116504 60,9 16956 8,9 57996 30,3 191456 100 
Source : RGPH-5, 2023 

  Carte IV : Proportion de mariages non déclarés à l'Etat Civil (%) 

 

   Source : ANSD, 2023 
 

Le niveau d’instruction de la femme aurait un effet positif sur la propension à déclarer 
le mariage. En effet, plus elle est instruite, plus le niveau d’enregistrement est élevé, 
passant de 6,7 % chez les femmes sans niveau d’instruction à 50,4 % chez celles de 
niveau superieur.  
Dans les départements de Tambacounda (57,5 )% et de Bakel (51,2 ),% plus de la 
moitié des mariages sont déclarés chez les femmes qui ont le niveau supérieur contre 
moins de 1 mariage sur 10 (9,4 à Bakel et 7,7 à Tambacounda) chez celles qui n’ont 
aucun niveau d’instruction. Dans les départements de Goudiry et de Koumpentoum, 
la tendance suit la même distribution. 
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Tableau VIII-12 : Déclaration des mariages à l’état civil selon le niveau d’instruction de la femme (en % ) 

Département Niveau 
d'instruction 

DECLARATION A L'ETAT CIVIL 

Non Oui NSP Total 

Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion Effectif Proportion 

BAKEL 

Sans niveau 15503 51 2865 9,4 12004 39,5 30373 100 

Préscolaire 117 62,7 47 25,4 22 11,9 187 100 

Primaire 1498 50,4 429 14,4 1044 35,1 2971 100 

Moyen 786 45,1 329 18,9 626 36 1741 100 

Secondaire 194 36,8 149 28,2 185 35,1 527 100 

Supérieur 59 26,7 112 51,2 48 22,1 219 100 

Total 18157 50,4 3932 10,9 13930 38,7 36019 100 

TAMBACOUNDA 

Sans niveau 40513 63,1 4925 7,7 18791 29,3 64229 100 

Préscolaire 218 58,5 50 13,3 105 28,2 374 100 

Primaire 4739 54,1 1607 18,4 2407 27,5 8754 100 

Moyen 2400 48 1243 24,9 1356 27,1 4999 100 

Secondaire 893 32,9 1102 40,6 718 26,5 2714 100 

Supérieur 148 17,8 478 57,5 206 24,8 831 100 

Total 48912 59,7 9405 11,5 23583 28,8 81900 100 

GOUDIRY 

Sans niveau 18926 63,4 1332 4,5 9606 32,2 29863 100 

Préscolaire 165 62,2 25 9,5 75 28,2 265 100 

Primaire 1557 63,8 163 6,7 722 29,6 2442 100 

Moyen 702 61,2 106 9,3 338 29,5 1146 100 

Secondaire 140 43,2 69 21,1 116 35,7 325 100 

Supérieur 49 36,3 38 28,1 48 35,6 136 100 

Total 21539 63 1733 5,1 10905 31,9 34178 100 

KOUMPENTOUM 

Sans niveau 23893 71,2 1417 4,2 8232 24,5 33542 100 

Préscolaire 365 74,7 27 5,6 96 19,7 488 100 

Primaire 2134 73,4 153 5,2 620 21,3 2906 100 

Moyen 902 70,1 108 8,4 277 21,5 1287 100 

Secondaire 345 59,8 102 17,7 130 22,6 578 100 

Supérieur 76 37,9 71 35,4 54 26,8 200 100 

Total 27714 71,1 1877 4,8 9409 24,1 39001 100 

Ensemble 

Sans niveau 98835 62,6 10539 6,7 48634 30,8 158007 100 

Préscolaire 865 65,9 150 11,4 298 22,7 1313 100 

Primaire 9928 58,2 2352 13,8 4793 28,1 17073 100 

Moyen 4790 52,2 1787 19,5 2597 28,3 9173 100 

Secondaire 1573 38 1421 34,3 1150 27,7 4144 100 

Supérieur 331 23,9 699 50,4 356 25,7 1387 100 
 Source : RGPH-5, 2023  
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CONCLUSION :CLUSION 

L’âge moyen au premier mariage dans la région de Tambacounda est plus élevé en 
milieu urbain qu’en milieu rural et dans tous les départements. L’intensité de la 
polygamie révèle que les hommes polygames ont en moyenne 2,2 épouses, quel 
que soit le département et le milieu de résidence. Les ruptures d’union, évaluées à 
travers la fréquence des divorces et des décès du conjoint (veuvage), sont en 
hausse et touchent plus les femmes. Le veuvage constitue la forme de rupture 
d’union la plus répandue. 
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CHAPITRE IX :  HABITAT ET CONDITIONS DE VIE DES 
MENAGES 

INTRODUCTION : 

La région de Tambacounda a connu depuis quelques années une évolution 
remarquable dans le domaine de l’investissement mobilier. On y trouve plusieurs 
types de logements. Dans ce chapitre, il s’agit de faire ressortir les caractéristiques 
des logements occupés par les ménages à partir des résultats issus du RGPH-5. 

IX.1.  DÉFINITION DES CONCEPTS ET INDICATEURS   

Logement : c’est un local construit à usage d’habitation, composé d’une ou de plusieurs 
pièces, destinées à la résidence d’une ou de plusieurs personnes. Il comporte 
généralement des pièces principales (salon, séjour, salle à manger, chambre) et des 
pièces annexes (cuisine, débarras, magasin, bloc sanitaire, salle de bain, toilettes). 
 
Ménage : un ménage est défini généralement comme étant une personne ou un groupe 
de personnes, apparentées ou non, qui vivent ensemble sous le même toit et mettent 
en commun tout ou une partie de leurs ressources pour subvenir à leurs besoins 
essentiels, notamment le logement et la nourriture. Ces personnes appelées membres 
du ménage, prennent généralement leur repas en commun et reconnaissent l’autorité 
d’une seule et même personne, dénommée le chef de ménage (CM). 
 
Pièce à usage d’habitation : c’est toute pièce qui peut être utilisée par les membres du 
ménage pour dormir, notamment les chambres à coucher, les salons, les salles à 
manger et les pièces non occupées.  
 
Maison basse : c’est un bâtiment composé du rez-de-chaussée, avec ou sans terrasse.  
 
Maison à étage : c’est un bâtiment de type moderne ou semi-moderne, d’un à trois 
niveaux (R+1, R+2 ou R+3), pouvant abriter un ou plusieurs ménages.  
 
Immeuble à appartement : c’est un bâtiment de type moderne, de niveau supérieur ou 
égal à R+4 (4 étages), divisé en appartements. Chaque appartement peut abriter au 
moins un ménage. 
 
Assainissement : l’assainissement au Sénégal fait référence à l’ensemble des actions 
visant à assurer la gestion sûre et efficace des eaux usées et des déchets solides afin 
de protéger la santé publique, l’environnement et les ressources naturelles. 
 



RGPH-5 :Rapport de présentation des résultats

  Région de Tambacounda

115

115 
 

IX.2.  CARACTERISTIQUES DU LOGEMENT 

IX.2.1.  TYPE DE LOGEMENT  

La typologie des logements est un reflet des conditions de vie des ménages. Elle peut 
être révélatrice du niveau et cadre vie.   

L’examen de la typologie des logements montre que la maison basse constitue le type 
de logement le plus fréquent où vivent les ménages de la région de Tambacounda en 
2023. En effet, à l’échelle régionale, plus de la moitié des ménages résident dans des 
maisons basses. Les cases et les maisons à étage suivent et hébergent 
respectivement 40,6% et 3,6% des ménages, tandis que la proportion de ménages 
vivant dans des baraques se situe à 1,8%. Cependant, la région ne présente 
pratiquement pas d’immeubles. 

En milieu urbain, la majorité des ménages, soit 84,8% résident dans des maisons 
basses, suivis de 7,9% dans des maisons à étage et 5,2% dans des cases. En 
revanche, en milieu rural, plus de la moitié des ménages, soit 58,5% vivent dans des 
cases, 38,1% dans des maisons bases et 1,9% dans des baraques.  

Selon les départements, Tambacounda et Bakel enregistrent les plus fortes 
proportions de ménages dont le type de logement est une maison basse, avec 
respectivement 64,1% et 60,9%. Ce même constat est fait pour les  maisons à étage, 
avec respectivement 3,6% et 9,6%. Par contre, l’habitat dans les départements de 
Goudiry et de Koumpentoum est principalement constitué de cases, soit  48,4% et 
67,1% des ménages, respectivement. Elles sont suivies par les maisons basses, avec 
respectivement 47,8% et 30,9%. 

Tableau IX-1 : Répartition (% ) des ménages par département et par milieu de résidence selon le type de logement  

Département 
Case Baraque Maison 

basse 
Maison à 

étage 
Immeuble à 
appartement Autre Total 

% % % % % % % 
BAKEL 25,6 3,9 60,9 9,6 0,0 0,1 100,0 
TAMBACOUNDA 30,7 1,3 64,1 3,6 0,0 0,2 100,0 
GOUDIRY 48,4 1,8 47,8 1,7 0,0 0,2 100,0 
KOUMPENTOUM 67,1 1,5 30,9 0,3 0,0 0,2 100,0 
Urbain 5,2 1,8 84,8 7,9 0,0 0,2 100,0 
Rural 58,5 1,9 38,1 1,4 0,0 0,2 100,0 
Total 40,6 1,8 53,8 3,6 0,0 0,2 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

IX.2.2.  INDICE DE PEUPLEMENT DU LOGEMENT 

A l’échelle régionale, plus de 3 ménages sur 10, soit 32,5% ont un indice de peuplement de 2 
personnes par pièce en moyenne, suivis par les ménages ayant un indice de peuplement de 
3 personnes par pièce avec une proportion de 27,0%. En parallèle, les ménages avec un 
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indice de 4 personnes par pièce représentent 11,9%, tandis que ceux ayant un indice de 
peuplement de plus de 4 personnes par pièce constituent 9,3% . Les ménages d’une seule 
personne par pièce représentent 14,0% , et ceux de moins d’une personne par pièce 
représentent 5,3% .  

En milieu urbain, 31,2%  des ménages ont un indice de peuplement correspondant à 2 
personnes par pièce. Cet indice s’élève à 3 personnes par pièce pour 21,6% des ménages, 
tandis qu’il s’élève 1 personne par pièce pour 20,8% des ménages. Enfin, 18,0% des ménages 
urbains vivent dans des logements où l’indice de peuplement est de 4 personnes ou plus par 
pièce. 

En milieu rural, la proportion de ménages ayant un indice de peuplement de 2 personnes par 
pièce est de 33,2ù, au moment où celle des ménages avec un indice de 3 personnes par pièce 
atteint 29,7%. Les ménages ruraux dont l’indice de peuplement est de 1 personne par pièce 
représentent 10,5%, tandis que ceux ayant moins d’une personne par pièce et ceux ayant 4 
personnes ou plus par pièce représentent respectivement 3,8% et 22,8%. 

Dans tous les départements de la région, l’indice de peuplement de 2 personnes 
par pièce est prédominant parmi les ménages. Les proportions des ménages 
concernés varient d’un département à un autre : elles atteignent 33,7% à Goudiry, 
suivi de Koumpentoum avec 33,1%, de Tambacounda avec 32,7% et de Bakel avec 
30,1%. 

En ce qui concerne l’indice de peuplement de 3 personnes par pièce, les 
départements de Koumpentoum et Goudiry totalisent les proportions les plus 
importants avec respectivement 31,2% et 28,0%. A Tambacounda et Bakel, ces 
ménages représentent respectivement 26,0% et 22,9%. 

En revanche, pour l’indice de peuplement de 1 personne par pièce, le département de Bakel se distingue avec la 
proportion la plus élevée de ménages concernés, atteignant 17,1%. Il est suivi par Tambacounda avec une proportion 
de 15,6%, puis par Goudiry (12,0%) et Koumpentoum (9,6%). 

Tableau IX-2 : Répartition (% ) des ménages par département et par milieu de résidence selon l’indice de peuplement du 
logement 

Département 
Moins d’une 

personne 
Une 

personne 
Deux 

personnes 
Trois 

personnes 
Quatre 

personnes 
Plus de quatre 

personnes Total 

% % % % % % % 

BAKEL 7,5 17,1 30,1 22,9 11,8 10,6 100,0 

TAMBACOUNDA 5,9 15,6 32,7 26,0 11,1 8,7 100,0 

GOUDIRY 4,2 12,0 33,7 28,0 11,8 10,3 100,0 

KOUMPENTOUM 3,2 9,6 33,1 31,2 13,7 9,2 100,0 

Urbain 8,4 20,8 31,2 21,6 9,7 8,3 100,0 

Rural 3,8 10,5 33,2 29,7 13,0 9,8 100,0 

Total 5,3 14,0 32,5 27,0 11,9 9,3 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 
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IX.2.3.  STATUT D’OCCUPATION DU LOGEMENT  

Dans la région de Tambacounda, plus de 8 ménages sur 10, soit 83,9% sont propriétaires ou 
copropriétaires de leur logement, tandis que les locataires et colocataires représentent 11,7% 
des ménages. En revanche, une partie des ménages bénéficie d'un logement gratuit,  grâce à 
des parents ou des amis (1,4%), ou fournis par leur employeur (0,7%).  

En milieu urbain, la proportion de ménages propriétaires est la plus élevée, atteignant 60,4%, 
tandis que les ménages locataires représentent 26,4%. En revanche, en milieu rural, la 
proportion de ménages propriétaires est nettement plus importante, avec 88,9%, alors que les 
ménages locataires ne constituent relativement qu’une  faible part, soit 1,3%. 

Quel que soit le département, le statut d'occupation du logement est caractérisé par une 
prédominance des propriétaires. Ainsi, ces derniers représentent 89,3% des ménages à 
Koumpentoum, 86,0% à Goudiry, 73,7% à Tambacounda et 76,1% à Bakel. Par ailleurs, les 
ménages locataires représentent 1,8% à Koumpentoum, 4,0% à Goudiry, 14,2% à 
Tambacounda et 13,0% à Bakel. 

Tableau IX-3 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence selon le statut d'occupation du 
logement  

Département 
Propriétaire Co 

propriétaire Locataire Co 
locataire 

Location-
vente 

Logé par 
employeur 

Logé par  
parents/amis Autre Total 

 %  %  %  %  %  %  %  % %  

BAKEL 76,1 3,8 13,0 1,5 1,1 1,0 1,2 2,4 100,0 

TAMBACOUNDA 73,7 4,5 14,2 3,1 0,1 0,7 1,7 2,0 100,0 

GOUDIRY 86,0 4,7 4,0 0,6 0,1 1,0 0,6 3,1 100,0 

KOUMPENTOUM 89,3 5,3 1,8 0,5 0,0 0,2 1,6 1,2 100,0 

Urbain 60,4 3,5 26,4 5,0 0,7 1,2 1,9 0,8 100,0 

Rural 88,9 5,2 1,3 0,3 0,1 0,4 1,2 2,6 100,0 

Total 79,3 4,6 9,8 1,9 0,3 0,7 1,4 2,0 100,0 
 Source : RGPH-5, 2023 

IX.2.4. MODE D’ACQUISITION DU LOGEMENT 

Dans la région de Tambacounda, l’auto-construction est le mode d’acquisition du 
logement le plus répandu parmi les ménages, représentant 58,2% des cas. Elle est 
suivie de l’héritage, qui concerne 30,9% des ménages. L’acquisition d’un logement 
par l’intermédiaire d’un promoteur immobilier ou d’une coopérative d’habitat touche 
respectivement 0,2% et 1,5%  des ménages. Les autres modes d’acquisition 
concernent 9,2% des ménages. 

Que ce soit en milieu urbain ou rural, l’auto-construction reste le mode d’acquisition 
dominant, avec respectivement 65,0% et 55,8% des ménages. Comme au niveau 
régional, l’héritage occupe la deuxième place, concernant 33,5%  des ménages en 
milieu rural et 23,5% en milieu urbain. Le recours à une coopérative d’habitat ne 
concerne que 1,6% des ménages ruraux et 1,1% des ménages urbains. 
L’acquisition par un promoteur immobilier est relativement faible, avec 0,1%  en 
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milieu urbain et seulement 0,2%  en milieu rural. Les autres modes d’acquisition 
touchent 10,3% des ménages en milieu urbain et 8,9% en milieu rural. 

Une tendance similaire est observée au niveau de tous les départements où l’auto-
construction constitue le mode d’acquisition du logement le plus fréquent devant 
l’héritage. Les proportions de ménages ayant recours à l’auto-construction sont 
particulièrement élevées, atteignant 67,1%  à Koumpentoum, 60,9%  à 
Tambacounda, 48,0%  à Goudiry et 45,6% à Bakel. En parallèle, l’héritage constitue 
le deuxième mode d’acquisition le plus courant, avec des proportions variables 
selon les départements. Ainsi, 45,4% des ménages à Bakel ont hérité de leur 
logement, contre 39,9%  à Goudiry, 28,3% à Tambacounda et 21,4% à 
Koumpentoum. 

Tableau IX-4 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence mode selon le mode d'acquisition 
du logement  

Département 
Auto 

construction 
Promoteur 
immobilier 

Coopérative 
d'habitat Héritage Autre Total 

 %  %  %  %  %  % 

BAKEL 45,6 0,2 1,6 45,4 7,3 100,0 

TAMBACOUNDA 60,9 0,2 1,5 28,3 9,1 100,0 

GOUDIRY 48,0 0,1 1,3 39,9 10,7 100,0 

KOUMPENTOUM 67,1 0,1 1,5 21,4 9,9 100,0 

Urbain 65,0 0,1 1,1 23,5 10,3 100,0 
Rural 55,8 0,2 1,6 33,5 8,9 100,0 

Total 58,2 0,2 1,5 30,9 9,2 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

IX.3. ELEMENTS DE CONFORT 

IX.3.1.  NATURE DU MUR  

Dans la région de Tambacounda, le ciment est le matériau le plus utilisé pour le 
revêtement des murs du bâtiment principal par les ménages. En effet, 61,1% des 
ménages ont recours au ciment, tandis que 3,8% utilisent du ciment avec carreaux. 
Cependant, le banco reste un matériau de construction utilisé par une proportion 
importante de ménages, atteignant 23,3%. En revanche, le bois et la paille/tige sont 
utilisés dans une moindre mesure et concernent respectivement 3,2%  et 4,7% des 
ménages. 

Quel que soit le milieu de résidence, le ciment est plus fréquemment utilisé pour le 
revêtement des murs, avec 87,7% des ménages en milieu urbain, contre 47,6% en 
milieu rural. Par ailleurs, en milieu urbain, le ciment avec carreaux est le deuxième 
matériau le plus utilisé, concernant 8,8% des ménages. En revanche, en milieu rural, 
c’est le banco qui occupe cette deuxième place, avec une proportion  de 34,3% des 
ménages.  
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Dans tous les départements, le ciment et le banco sont les matériaux les plus 
couramment utilisés par les ménages pour le revêtement des murs du bâtiment 
principal. À Koumpentoum, la proportion de ménages ayant recours au ciment 
atteint 42,2%. En revanche, dans les départements de Bakel et Tambacounda, cette 
proportion s’élève à 69,4%, tandis qu’à Goudiry, elle est de 53,9%. Les matériaux 
traditionnels, en particulier le banco, sont largement utilisés dans tous les 
départements. La proportion de ménages utilisant le banco pour le revêtement des 
murs de leur bâtiment principal est estimé à 40,1% à Koumpentoum et 27,5% à 
Goudiry. Dans les départements de Tambacounda et Bakel, ce matériau est 
également utilisé, avec respectivement 17,9% et 12,0% des ménages. 

Tableau IX-5 : Répartition (%)  des ménages par département et par milieu de résidence selon la nature du revêtement 
du mur du bâtiment principal 

  
Ciment 

Ciment 
avec 

carreaux 

Ciment 
et 

marbre 

Ciment 
avec 
bois 

Bois Banco 
Banco+ 
enduit 
ciment 

Paille/Tige Autre Total 

 %  %  %  %  %  %  %  %  % % 

BAKEL 69,4 3,4 0,7 0,9 4,1 12,0 0,7 6,6 2,2 100,0 

TAMBACOUNDA 69,4 5,7 0,4 0,4 2,0 17,9 1,7 2,0 0,6 100,0 

GOUDIRY 53,9 2,4 1,1 0,7 4,3 27,5 2,2 7,6 0,6 100,0 

KOUMPENTOUM 42,0 1,0 0,5 1,2 4,5 40,1 2,6 7,2 0,9 100,0 

Urbain 87,7 8,8 0,4 0,2 0,2 1,5 0,2 0,4 0,5 100,0 
Rural 47,6 1,2 0,7 1,0 4,8 34,3 2,6 6,8 1,1 100,0 

Total 61,1 3,8 0,6 0,7 3,2 23,3 1,8 4,7 0,9 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

IX.3.2.  NATURE DU TOIT  

Dans la région Tambacounda, le zinc/tôle est majoritairement utilisé pour la 
confection du toit du bâtiment principal. La proportion de ménages l’utilisant atteint 
35,2%. Il est suivi du chaume/paille et béton, avec respectivement par 23,1% et 
22,5% des ménages.  

En milieu rural, le chaume/paille est le matériau le plus répandu pour la 
construction du toit, utilisé par 33,2% des ménages. Le zinc/tôle suit avec 27,3%, 
tandis que le béton et la tuile/ardoise sont moins fréquents, avec respectivement 
22,5% et 2,2% des ménages. Les autres matériaux sont utilisés par 24,8% des 
ménages. 

En revanche, en milieu urbain, le zinc/tôle est le matériau le plus fréquemment 
utilisé, avec 51,0% des ménages. Le béton arrive en deuxième position, avec 
41,2%, suivi de la tuile/ardoise avec 3,1%. Le chaume/paille est peu utilisé, ne 
concernant que 2,8% des ménages, et les autres matériaux sont utilisés  par 
seulement 2,1% des ménages. 
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L’analyse selon ledépartement révèle que le béton est le matériau principal utilisé 
par les ménages pour la construction du toit du bâtiment principal à Bakel, avec 
47,4% des ménages. En revanche, dans les départements de Goudiry et de 
Koumpentoum, c’est le chaume/paille qui domine, avec des proportions 
respectives de 28,%ù et 35,0%. À Tambacounda, le zinc/tôle est le matériau le 
plus répandu, avec 44,2% des ménages. 

Tableau IX-6 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence selon la nature du revêtement du 
toit du bâtiment principal 

  
Béton Tuile/ardoise Zinc/Tôle Chaume/ 

paille Autre Total 

 %  %  %  %  %  % 

BAKEL 47,4 1,3 24,2 12,5 14,7 100,0 

TAMBACOUNDA 23,2 2,8 44,2 19,4 10,5 100,0 

GOUDIRY 20,4 2,1 29,5 28,0 19,9 100,0 

KOUMPENTOUM 4,3 1,5 28,0 35,0 31,2 100,0 

Urbain 41,2 3,1 51,0 2,8 2,1 100,0 

Rural 13,0 1,7 27,3 33,2 24,8 100,0 

Total 22,5 2,2 35,2 23,0 17,2 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

IX.3.3.  NATURE DU SOL 

Dans la région de Tambacounda, le ciment est le type de revêtement du sol le plus 
utilisé par les ménages (46,5%). Le carrelage et l’argile/banco concernent 
respectivement 16,6%, et 12,0%  des ménages.  
En milieu rural, le ciment reste le matériau le plus utilisé pour le revêtement des sols 
et concerne 40,1% des ménages. Le sable occupe la deuxième position, avec 
30,6% des ménages. L’argile/banco et le carrelage sont utilisés dans une moindre 
mesure, avec respectivement 17,2% et 8,8% des ménages.  

En milieu urbain, le ciment est plus utilisé par les ménages (59,1%) suivi du 
carrelage, avec 32,0% des ménages. Les matériaux traditionnels, tels  que le sable 
et l’argile/banco sont très peu répandus en milieu urbaine, représentant seulement 
2,2% et 1,7% des ménages. 

À l’échelle des départements, le ciment est le revêtement du sol le plus utilisé par les 
ménages quel que soit le département.  Il est utilsé par  51,6% des ménages à 
Tambacounda , 49,9% à Bakel , 42,1% à Goudiry  et 36,2% à Koumpentoum . Dans 
les départements de Bakel et Tambacounda, le carrelage occupe la deuxième place, avec 
respectivement  20,6%  et 21,4%  des ménages. En revanche, dans les départements 
de Koumpentoum et Goudiry, le sable est le deuxième matériau utilisé pour le revêtement 
des sols. Il est utilisé par 37,2% des ménages à Koumpentoum et 27,6%  à Goudiry. 
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Tableau IX-7 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence selon la nature du revêtement du 
sol du bâtiment principal 

Département 
Carrelage Ciment Argile/ 

banco Sable Tapis Moquette Autre Total 

 %  %  %  %  %  % % % 

BAKEL 20,6 49,9 9,6 16,1 3,2 0,2 0,4 100,0 

TAMBACOUNDA 21,4 51,6 10,4 13,1 3,0 0,4 0,2 100,0 

GOUDIRY 11,0 42,1 13,6 27,6 5,0 0,4 0,3 100,0 

KOUMPENTOUM 7,1 36,2 15,9 37,2 2,9 0,3 0,3 100,0 

Urbain 32,0 59,1 1,7 2,2 4,6 0,4 0,0 100,0 
Rural 8,8 40,1 17,2 30,6 2,7 0,3 0,4 100,0 

Total 16,6 46,5 12,0 21,0 3,3 0,3 0,3 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

IX.3.4. MODE D’ECLAIRAGE 

Dans la région de Tambacounda, la lampe à torche est le mode d’éclairage le plus 
répandu, utilisé par 39,7% des ménages. L’électricité arrive en deuxième position et 
concerne 35,8% des ménages. L’énergie solaire est utilisée par 15,4% des 
ménages. D’autres modes d’éclairage, tels que la lampe rechargeable, le bois et la 
lampe tempête, sont peu utilisés,avec respectivement 2,3%, 3,2% et 1,4% des 
ménages. 

En milieu urbain, l’électricité domine largement, utilisée par 76,7% des ménages. La 
lampe torche est employée par 14,7% des ménages, tandis que l’énergie solaire 
permet à 5,0% des ménages de s’éclairer. 

En revanche, en milieu rural, la majorité des ménages dépendent principalement de 
la lampe torche et de l’énergie solaire pour s’éclairer, avec des proportions 
respectives de 52,4%  et 20,6%. L’électricité, quant à elle, est utilisée par seulement 
3 ménages sur 20, soit 15,0%, comme mode d’éclairage. 

À l’échelle des départements, l’utilisation de l’électricité comme mode d’éclairage 
est particulièrement plus répandue dans les départements de Bakel et 
Tambacounda. Les taux d’utilisation atteignent respectivement 50,3% et 44,4%. En 
revanche, dans les autres départements, la lampe torche est le mode d’éclairage 
dominant, atteignant 52,8% et 47,6% respectivement à Koumpentoum et Goudiry.  
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Tableau IX-8 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence selon le principal mode 
d'éclairage 

Département Elect
ricité Solaire 

Groupe 
électrogèn
e 

Gaz 

Lampe à 
pétrole 
artisanal
e 

Lampe 
tempêt
e 

Bougie Bois 
Lampe 
rechar
geable 

Lampe 
torche Autre Total 

BAKEL 50,3 16,9 0,3 0,1 0,2 1,1 0,.5 2,6 2,2 25,3 0,6 100 

TAMBACOUNDA 44,5 12,6 0 0 0 1 1,6 1,5 1,6 36,1 1 100 

GOUDIRY 21,4 18,4 0,1 0 0 1,7 0,8 5,6 3,9 47,6 0,5 100 

KOUMPENTOUM 16,1 18,2 0,1 0,1 0,3 2,1 1 5,6 2,9 52,8 1 100 

Urbain 76,7 5 0 0 0,1 0,4 1,4 0,2 1,2 14,7 0,3 100 

Rural 15 20,6 0,1 0 0,1 1,8 1 4,7 2,9 52,4 1,2 100 

Total 35,8 15,4 0,1 0 0,1 1,4 1,2 3,2 2,3 39,7 0,9 100 

Source : RGPH-5, 202
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IX.4. CONDITION DE VIE DES MENAGES  

IX.4.1.  Source d’énergie pour la cuisson 

À l’échelle régionale, le bois (76,2%) est le combustible le plus utilisé pour la cuisson 
par les  ménages. Il est suivi par le charbon, utilisé par 19,4% des ménages.  

En milieu urbain, le charbon est le combustible dominant, utilisé par 51,4% des 
ménages, suivi du bois (38,0%). En milieu rural, le bois est le combustible le plus 
répandu, utilisé par 95,5% des ménages.  

Dans tous les départements, le bois de chauffe est le combustible le plus utilisé pour 
la cuisson, dominant largement les autres sources d’énergie. Les taux d’utilisation 
du bois atteignent des niveaux particulièrement élevés à Goudiry et Koumpentoum, 
où 93,4% des ménages y ont recours. À Bakel, ce taux est de 82,1% des ménages 
et à Tambacounda, il s’élève à 60,8% des ménages. Le charbon de bois occupe la 
deuxième place dans tous les départements, bien que son utilisation varie 
sensiblement. Il est utilisé par 34,6% des ménages à Tambacounda, 8,6% à Bakel, 
5,4% à Koumpentoum et 4,4% à Goudiry. 

Tableau IX-9 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence selon le principal combustible 
utilisé pour la cuisson  

Département Bois Charbon Gaz Electricité Bouse de 
vache Autre Total 

       

BAKEL 82,1 8,6 7,6 0,3 0,1 1,3 100,0 

TAMBACOUNDA 60,8 34,3 4,2 0,1 0,0 0,6 100,0 

GOUDIRY 93,4 4,4 1,4 0,5 0,1 0,3 100,0 
KOUMPENTOUM 93,4 5,4 0,8 0,1 0,1 0,1 100,0 

Urbain 38,0 51,4 9,1 0,2 0,1 1,3 100,0 
Rural 95,5 3,2 0,8 0,1 0,1 0,2 100,0 
Total 76,2 19,4 3,6 0,2 0,1 0,6 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

IX.4.2.  MODE D’APPROVISIONNEMENT EN EAU 

A l’échelle régionale, le robinet est le principal mode d’approvisionnement en eau 
de boisson pour les ménages, représentant 60,0% des cas. Cette proportion se 
répartit entre plusieurs types d’accès : 27,3%  des ménages utilisent un robinet dans 
le logement, 15,9% un robinet dans la cour/parcelle, 10,2% un robinet public/borne 
fontaine et 6,6% un robinet chez le voisin. L’eau de puits constitue la deuxième 
source d’approvisionnement en eau de boisson, avec des taux d’utilisation variés 
selon le type de puits. Ainsi, 21,8%  des ménages utilisent des puits non protégés, 
10,4% des puits protégés et 6,3% des puits à pompe ou forages. 
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En ce qui concerne les modes d’approvisionnement en eau en milieu urbain, 44,8% 
des ménages disposent d’un robinet dans le logement, tandis que 20,3% utilisent 
un robinet dans la cour/parcelle et 4,2% s’approvisionnent via un robinet public ou 
une borne fontaine. Par ailleurs, 23,3% des ménages urbains s’approviosionnen en 
eau de puits (tous types confondus).  

En milieu rural, 27,7% des ménages s’alimentent en eau à partir des puits non 
protégés, tandis que 10,6%  utilisent des puits protégés. Cependant, une majorité 
de ménages ruraux (52,1%) ont recours à des robinets pour leur approvisionnement 
en eau. 

Dans tous les départements, plus de 2 ménages sur 10 ont comme principal mode 
d’approvisionnement en eau le robinet (27,3%) dans le logement. Les proportions 
varient selon les départements : 29,8% à Bakel, 29,5% à Tambacounda, 25,6% à 
Goudiry et 22,1% à Koumpentoum. En ce qui concerne le robinet dans la 
cour/parcelle, les proportions les plus élevées de ménages utilisant ce mode 
d’approvisionnement sont observées à Bakel (20,9%) et Koumpentoum (20,6%). 
Par contre, l’eau des puits non protégés est plus fréquemment utilisée dans les 
départements de Tambacounda (27,1%) et Goudiry (30,7%). 

Tableau IX-10: Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence selon le principal mode 
d’approvisionnement en eau de boisson. 
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 %  %  %  %  %  %  %  %  %  %  %  % % % 

BAKEL 29,8 20,9 6,6 5,0 14,7 9,6 12,0 0,3 0,6 0,0 0,1 0,1 0,2 100,0 

TAMBACOUNDA 29,5 13,1 5,0 7,0 3,7 13,4 27,1 0,3 0,6 0,0 0,1 0,0 0,1 100,0 

GOUDIRY 25,6 12,0 4,3 7,5 6,8 11,6 30,7 0,2 0,9 0,0 0,4 0,0 0,1 100,0 

KOUMPENTOUM 22,1 20,6 11,2 22,1 5,6 3,8 12,3 0,1 0,1 0,0 2,2 0,0 0,1 100,0 

Urbain 44,8 20,3 6,0 4,2 3,3 9,8 10,2 0,1 0,3 0,0 0,7 0,0 0,2 100,0 

Rural 18,4 13,7 6,8 13,2 7,9 10,6 27,7 0,2 0,7 0,0 0,6 0,1 0,0 100,0 

Total 27,3 15,9 6,6 10,2 6,3 10,4 21,8 0,2 0,6 0,0 0,6 0,0 0,1 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

IX.4.3. TYPE D’AISANCE   

Dans la région de Tambacounda, plus de 2 ménages sur 10, soit (23,9%) des 
ménages utilisent les latrines couvertes, tandis que 23,8% disposent de toilettes 
équipées d’une chasse avec fosse. Cependant, 23,5% utilisent des latrines non 
couvertes, et 19,2% font leurs besoins dans la nature.  

En milieu urbain, près de 4 ménages sur 10 (39,5%) utilisent des toilettes munies 
d’une chasse avec fosse septique, tandis que 26,0% font recours à des latrines 
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couvertes et 13,3% à des latrines non couvertes. En milieu rural, les latrines non 
couvertes sont largement répandues, avec 28,7%  des ménages. Par ailleurs, 
l’utilisation de la nature comme moyen de satisfaction des besoins reste 
relativement élevée, avec 26,3% des ménages ruraux. En parallèle, 22,9% des 
ménages ruraux utilisent des latrines couvertes. 

Dans tous les départements, les latrines (qu’elles soient couvertes ou non 
couvertes) constituent le type d’aisance le plus répandu. Les proportions de 
ménages utilisant ces installations atteignent 44,9% à Bakel, 50,0% à 
Tambacounda, 51,2% à Goudiry et 41,9% à Koumpentoum. Les toilettes équipées 
d’une chasse et fosse septique sont également largement utilisées, en particulier à 
Bakel (39,2%) et Tambacounda (26,2%).  

Tableau IX-11 :Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence selon le principal type d'aisance  
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BAKEL 3,1 39,2 25,7 19,2 1,0 0,8 10,0 1,0 0,1 14028 100 

TAMBACOUNDA 6,0 26,2 24,8 25,2 1,7 1,5 12,3 1,8 0,6 40732 100 

GOUDIRY 2,0 18,5 22,5 28,7 1,6 1,5 23,2 1,6 0,3 11995 100 

KOUMPENTOUM 1,6 10,9 21,9 20,0 2,3 1,9 37,9 3,3 0,2 19539 100 

Urbain 11,8 39,5 26,0 13,3 1,7 0,6 5,2 1,4 0,4 29018 100 

Rural 0,0 15,8 22,9 28,7 1,7 1,9 26,3 2,3 0,4 57276 100 

Total 4,0 23,8 23,9 23,5 1,7 1,5 19,2 2,0 0,4 86294 100 
Source : RGPH-5, 2023 

IX.4.4.  MODE D’EVACUATION DES EAUX USEES. 

A l’échelle de la région, plus de 6 ménages sur 10, soit 60,1% des  ménages évacuent 
leurs eaux usées dans la rue ou la nature, tandis que 9,7% utilisent un trou creusé, 
8,3% un canal fermé et 7,6% une fosse ou puisard.  

En milieu rural, plus de 6 ménages sur 10 (68,8%) déversent leurs eaux usées dans 
la rue ou la nature, et 12,0% utilisent un trou creusé comme mode d’évacuation. 

En milieu urbain, les ménages privilégient trois principaux modes d’évacuation : les 
réseaux le canal fermé (18,1%), la rue ou la nature (42,8%) et la fosse ou puisard 
(14,6%).  

Dans tous les départements, la rue ou la nature constitue le principal mode 
d’évacuation des eaux usées. En effet, plus de la moitié des ménages, à l’exception 
de ceux de Bakel (43,1%), utilisent ce moyen. Les proportions atteignent 58,8% à 
Tambacounda, 67,4% à Goudiry et 70,5% à Koumpentoum. Les départements de 
Bakel et Tambacounda se distinguent par des proportions non négligeables de 
ménages utilisant des modes d’évacuation plus structurés, tel que le canal fermé et 
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fosse et puisard. Ainsi, 12,9% des ménages à Bakel et 10,6% à Tambacounda utilisent 
un canal fermé, tandis que 12,3% à Bakel et 9,5% à Tambacounda ont recours à une 
fosse ou puisard. En revanche, dans les départements de Goudiry et Koumpentoum, 
le trou creusé est le deuxième mode d’évacuation utilisé, concernant respectivement 
8,0% et 12,8% des ménages. 
Tableau IX-12 : Répartition (% ) des ménages par département et par milieu de résidence selon le principal mode 
d'évacuation des eaux usées  
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BAKEL 3,4 12,9 8,6 0,1 12,3 2,6 5,5 11,2 43,1 0,3 100 
TAMBACOU

NDA 5,6 10,6 4,6 0,1 9,5 0,3 2,1 8,3 58,8 0,2 100 

GOUDIRY 1,9 4,6 7,4 0,2 4,4 0,6 5,1 8 67,4 0,3 100 
KOUMPENT

OUM 0,7 2,6 6 0,1 2,5 0,3 4,5 12,8 70,5 0,1 100 

Urbain 10,7 18,1 6,6 0,2 14,6 0,7 1 5,2 42,8 0,1 100 

Rural 0 3,4 5,6 0,1 4,1 0,8 4,9 12 68,8 0,2 100 

Total 3,6 8,3 5,9 0,1 7,6 0,7 3,6 9,7 60,1 0,2 100 
Source : RGPH-5, 2023 

IX.4.5. MODE D’EVACUATION DES ORDURES MENAGERES 

Dans la région de Tambacounda, les principaux modes d’évacuation des ordures 
ménagères sont le dépôt sauvage/Dans la nature (47,8%), la calèche/charrette 
(23,4%) et le camion de ramassage (10,2%). D’autres méthodes, comme l’incinération 
(9,6%), le dépôt autorisé (4,8%) et l’enfouissement (3,1%), sont relativement peu 
utilisées par les ménages. 

En milieu rural, le dépôt sauvage est le mode d’évacuation dominant, utilisé par 61,0% 
des ménages. En milieu urbain, les ménages privilégient davantage les camions de 
ramassage (27,9%), les calèches/charrettes (31,4%) et le dépôt sauvage (21,8%). 

À l’échelle des départements, le « dépôt sauvage / dans la nature » est le mode 
d’évacuation des ordures ménagères le plus répandu. Il est utilisé par 40,4%  des 
ménages à Bakel, 41,3% à Tambacounda, 68,9% à Goudiry et 53,6% à 
Koumpentoum. La calèche/charrette arrive en deuxième position parmi les modes 
d’évacuation les plus utilisés, concernant 23,0% des ménages à Bakel, 25,0%  à 
Tambacounda, 10,3% à Goudiry et 28,6% à Koumpentoum. 
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Tableau IX-13 : Répartition (% ) des ménages par département et par milieu de résidence selon le principal mode 
d'évacuation des ordures ménagères  
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BAKEL 15,7 23 8,6 40,4 3,9 7,3 1,1 100 

TAMBACOUNDA 12,5 25 3,6 41,3 3,3 13,2 1,1 100 

GOUDIRY 5,6 10,3 4,5 68,9 3 6,6 1,1 100 

KOUMPENTOUM 4,4 28,6 4,6 53,6 2,3 5,8 0,7 100 

Urbain 27,9 31,4 5 21,8 1,7 11,5 0,7 100 

Rural 1,2 19,4 4,7 61 3,8 8,7 1,2 100 

Total 10,2 23,4 4,8 47,9 3,1 9,6 1 100 
Source : RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION 

L'analyse des conditions d'habitat et de vie des ménages dans la région de 
Tambacounda met en évidence une diversité de types de logements et une inégalité 
d'accès aux services de base selon le milieu de résidence. Les caractéristiques du 
logement des ménages et les éléments de confort ont reflété en moyenne les 
conditions de vie des ménages de la région.  
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CHAPITRE X : TYPOLOGIE ET CARACTERISTIQUES DES 
MENAGES 

INTRDUCTION 

Dans ce chapitre  il s’agit  de présenter les caractéristiques sociodémographiques 
des ménages ordinaires et collectifs. Il porte essentiellement sur l’analyse de la taille 
et de la structure des ménages. L’accent est également mis sur les caractéristiques 
du chef de ménage qui reflètent d’une certaine manière celles du ménage qu’il 
dirige. 

X.1.  DÉFINITION DES CONCEPTS ET INDICATEURS  

Ménage ordinaire : un ménage est défini généralement comme étant un groupe de 
personnes, apparentées ou non, qui vivent ensemble sous le même toit et mettent 
en commun tout ou une partie de leurs ressources pour subvenir à leurs besoins 
essentiels, notamment le logement et la nourriture. 

Chef de ménage : c’est une personne (membre du ménage) reconnue comme telle 
par les autres membres du ménage. Cette personne peut être désignée sur la base 
de l'âge (le plus âgé), du sexe (généralement, mais pas nécessairement de sexe 
masculin), du statut économique (personne en charge du ménage), ou pour d'autres 
raisons. 

Ménage collectif : un ménage collectif est un groupe de personnes qui, pour des 
raisons extra familiales notamment professionnelles, de santé, scolaires, 
confessionnelles, de privation de liberté, vivent ensemble dans un établissement ou 
une institution spécialisée. 

Population résidente : c’est la population habituellement installée sur le territoire 
national et qui sert de base pour toute planification de développement.  
 
Taille moyenne des ménages : elle représente le nombre moyen d’individus par 
ménage. 
  
Ménage isolé : un ménage isolé est constitué d’une seule personne.  
 
Ménage nucléaire : un ménage nucléaire est composé du couple avec ou sans 
enfants. 
 
Nucléarisation : Famille étroite constituée de la mère, du père et des enfants. 
 
Ménage monoparental : il est une forme particulière de ménage nucléaire qui 
regroupe le chef de ménage et ses enfants. 
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Monoparentalité : La monoparentalité est un état dans lequel une personne assume 
seul la responsabilité de chef de ménages et ses enfants. Ce terme est souvent utilisé 
pour décrire la situation dans laquelle un parent, qu'il s'agisse d'un père ou d'une mère, 
élève seul ses enfants sans la présence de l'autre, que ce soit en raison du divorce, 
de la séparation, du décès ou d'autres circonstances.  
 
Ménage élargi : il est composé du noyau familial et d’autres personnes avec ou sans 
lien de parenté avec le chef de ménage (CM). 
 
Ménage composite : un ménage composite désigne les ménages sans noyau 
familial, autrement dit, ceux composés de personnes n’ayant pas forcément un lien 
de parenté avec le chef de ménage. 

X.2. TYPE DES MÉNAGES  

Dans la région de Tambacounda, il existe deux types de ménages : les ménages 
ordinaires et les ménages collectifs. La population analysée dans le cadre du 
cinquième recensement général de la population et de l’habitat porte exclusivement 
sur la population résidente (ménages ordinaires et  collectifs) qui est la population 
habituellement installée dans la région. Le nombre de ménages ordinaires est 
évalué à 99,2% alors que ceux collectifs se situe à 0,8%. 

 Tableau X-1 : Répartition des ménages par type 

Types de ménages Effectif  (%) 
Ordinaire 86501 99,2 
Collectif 691 0,8 
Total 87192 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

X.3.  MÉNAGES ORDINAIRES  

X.3.1.  TAILLE DES MENAGES ORDINAIRES ET REPARTITION SPATIALE 

Dans la région de Tambacounda, en moyenne, 11 personnes vivent dans un 
ménage ordinaire. La taille moyenne des ménages est plus élevée en milieu rural 
qu’en milieu urbain, soit respectivement 12 et 9 individus.   

Elle  varie d’un département à un autre. Les départements de Goudiry et de Bakel 
ont globalement les tailles moyennes de ménages les plus élevées avec 
respectivement 13,8 et 13,2. La taille moyenne de ménages la plus faible est notée 
dans le département de Koumpentoum avec 10,0. Quel que soit le département, les 
ménages ordinaires en milieu rural ont les tailles les plus élevées par rapport à ceux 
du milieu urbain. 
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Tableau X-2 : Répartition de la taille moyenne des ménages ordinaires par département selon le milieu de résidence 

Département Milieu de résidence 
Urbain Rural Total 

BAKEL 10,78 14,60 13,23 
TAMBACOUNDA 8,04 12,53 10,30 
GOUDIRY 9,59 14,52 13,83 
KOUMPENTOUM 9,61 10,05 10,01 
Total 8,72 12,46 11,21 

Source : RGPH-5, 2023 

X.3.2.     TAILLE DES MENAGES ORDINAIRES ET CARACTERISTIQUES DU CHEF 
DE MENAGE 

La taille moyenne des ménages varie également avec le sexe du chef de ménage 
(CM). Quel que soit le milieu de résidence, les ménages dirigés par un homme ont la 
taille la plus élevée. Cette tendance est perceptible dans tous les départements. En 
moyenne dans la région de Tambacounda, la taille moyenne d’un ménage dirigé par 
un homme est évaluée 11,7 contre 7,8 pour celle d’un ménage dont le chef est une 
femme. 
Tableau X-3 : Taille moyenne des ménages par milieu de résidence et par département  selon le sexe du chef de ménage 

Contexte de 
résidence 

SEXE 
Masculin Féminin Total 

Milieu de résidence 
Urbain 9,13 7,58 8,7 
Rural 12,76 8,37 12,4 

département 
BAKEL 13,97 8,48 13,2 
TAMBACOUNDA 10,91 7,55 10,3 
GOUDIRY 14,26 9,71 13,8 
KOUMPENTOUM 10,20 6,79 10,0 
Total 11,73 7,84 11,2 

Source : RGPH-5, 2023 

X.4.  STRUCTURE DES MENAGES ORDINAIRES 

La structuration des ménages ordinaires repose principalement sur la typologie de 
ces derniers mais aussi à travers les caractéristiques du chef de ménages. 

X.4.1.  TYPOLOGIE DES MENAGES ORDINAIRES 

Globalement la région de Tambacounda reste dominée par les ménages élargis (70,0%  des 
ménages). Les ménages nucléaires viennent en seconde avec 17,8% . Selon le milieu 
résidence, c’est la même tendance qui est notée en milieu urbain comme en milieu rural. 
Les ménages élargis et ceux nucléaires sont les plus fréquents dans pratiquement tous les 
départements de la région. 
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Tableau X-4 : Répartition (%) des ménages par département et par milieu de résidence selon la typologie 

Département  Ménage 
isolé 

Ménage 
monoparental 

Ménage 
nucléaire 

Ménage 
élargi 

Ménage 
composite Total 

Département 
BAKEL 7,2 3,1 15,0 67,4 7,4 100,0 
TAMBACOUNDA 5,3 4,1 17,8 68,0 4,7 100,0 
GOUDIRY 3,4 1,9 14,0 77,2 3,5 100,0 
KOUMPENTOUM 2,0 1,5 21,9 71,6 3,0 100,0 

Milieu de résidence 
Urbain 9,1 5,6 18,6 60,2 6,5 100,0 
Rural 2,3 1,7 17,4 75,0 3,6 100,0 
Total 4,6 3,0 17,8 70,0 4,6 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

X.4.2.     REPARTITION SPATIALE ET TYPOLOGIE DES MENAGES ORDINAIRES 

Quel que soit le département et le sexe du chef de ménage la typologie dominante est 
portée par les ménages élargis, avec des proportions qui varient entre 58,1%  et 78,2%. En 
outre, les proportions notées dans les ménages dirigés par des hommes sont légèrement 
plus élevées que celles relevées dans ceux ayant à leur tête une femme comme chef, quel 
que soit le département. 

Les proportions de ménages monoparentaux notées dans la catégorie des ménages dirigés 
par des hommes sont très faibles (moins de 1%, quel que soit le département), comparées 
à celles enregistrées dans la catégorie des ménages dirigés par une femme, où elles varient 
entre 14,5%  (Goudiry), et 18,8%  (Tambacounda). L’inverse est noté lorsqu’on s’intéresse 
aux ménages nucléaires qui sont plus répandus et pèsent davantage dans les ménages 
dirigés par des hommes.. 

Tableau X-5 : Répartition des ménages par département et par milieu de résidence selon la typologie 

Sexe Département 
Ménage 

isolé 
Ménage 

monoparental 
Ménage 
nucléaire 

Ménage 
élargi 

Ménage 
composite Total 

 %  %  %  %  %  % 

Masculin 

BAKEL 7,3 0,7 16,4 68,8 6,7 100,0 
TAMBACOUNDA 5,7 0,8 20,2 69,1 4,3 100,0 
GOUDIRY 3,2 0,6 15,0 78,2 3,0 100,0 
KOUMPENTOUM 1,9 0,6 23,1 71,7 2,7 100,0 
Total 4,7 0,7 19,5 71,0 4,1 100,0 

Féminin 

BAKEL 6,3 17,8 6,1 58,1 11,7 100,0 
TAMBACOUNDA 3,7 18,8 7,4 63,3 6,8 100,0 
GOUDIRY 5,0 14,5 4,4 67,8 8,3 100,0 
KOUMPENTOUM 3,6 16,3 2,7 69,5 7,9 100,0 
Total 4,2 18,0 6,4 63,5 7,9 100,0 

Total 

BAKEL 7,2 3,1 15,0 67,4 7,4 100,0 
TAMBACOUNDA 5,3 4,1 17,8 68,0 4,7 100,0 
GOUDIRY 3,4 1,9 14,0 77,2 3,5 100,0 
KOUMPENTOUM 2,0 1,5 21,9 71,6 3,0 100,0 
Total 4,6 3,0 17,8 70,0 4,6 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 
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X.4.3.  CARACTERISTIQUE DESCRIPTIF DE LA TYPOLOGIE DES MENAGES 
ORDINAIRE 

La plupart des ménages dirigés par un homme sont de type élargi (71,0% ) ou 
nucléaire (19,5% ) et ceci quel que soit l’âge du chef de ménage. Pour les ménages 
élargis plus on avance en âge plus la typologie de ces ménages augmente. En effet, 
les proportions des ménages élargis passent de 33,8%  dans le groupe d’âge 15-19 
ans et augmentent progressivement jusqu’à atteindre 89,4%  dans le groupe d’âge 80 
ans et plus. L’inverse est noté lorsqu’on s’intéresse aux ménages composites, dont les 
proportions en baisse passent de 38,6%  dans le groupe d’âge 15-19 ans à 1,2%  dans 
le groupe d’âge 70-74 ans. Les ménages monoparentaux dont le CM est un homme 
sont faiblement représentés dans la région de Tambacounda, avec des proportions 
inférieur à 1%  dans tous les groupes d’âge. 
Tableau X-6 : Répartition des ménages par département et par milieu de résidence selon la typologie 

Groupe d’âge Ménage isolé Ménage 
monoparental 

Ménage 
nucléaire Ménage élargi Ménage 

composite 
15-19 12,4 0,0 15,2 33,8 38,6 
20-24 10,0 0,3 23,0 46,0 20,6 
25-29 10,1 0,5 23,3 54,1 12,1 
30-34 8,5 0,5 24,6 59,6 6,8 
35-39 7,1 0,6 24,1 63,8 4,4 
40-44 4,8 0,7 24,7 66,3 3,5 
45-49 4,0 0,8 21,8 70,9 2,5 
50-54 2,8 0,9 19,7 74,8 1,8 
55-59 2,5 0,8 17,4 77,7 1,5 
60-64 2,0 0,7 13,8 82,1 1,5 
64-69 1,4 0,8 11,7 84,8 1,3 
70-74 1,8 0,8 8,6 87,5 1,2 
75-79 1,6 0,9 7,4 88,4 1,6 
80+ 2,0 0,4 6,2 89,4 1,9 
Total 4,7 0,7 19,5 71,0 4,1 

Source : RGPH-5, 2023 

 

Le tableau X.7 affiche également les mêmes tendances que le tableau X.6. En effet,  les 
ménages élargis dirigés par une femme sont plus nombreux quel que soit le groupe d’âge 
d’appartenance du CM. Toutefois aux âges jeunes (20-24 ans et 25-29 ans) la typologie 
dominante porte sur les ménages nucléaires (respectivement 16,9 et 15,3 ) et ceux 
monoparentaux (respectivement 16,9% et 24,0% ). Globalement dans la région de 
Tambacounda 63,5% des ménages dirigés par une femme sont nature élargie. Les 
ménages monoparentaux constituent le second type le plus fréquent après les ménages 
élargis,  représentant 18,0%  des ménages ayant à leur tête une femme. 

 



RGPH-5 :Rapport de présentation des résultats

  Région de Tambacounda

134

134 
 

Tableau X-7 : Proportion des ménages ayant un chef de ménage de sexe féminin selon la typologie par groupe d'âge 

Groupe d’âge Ménage isolé Ménage 
monoparental 

Ménage 
nucléaire 

Ménage 
élargi 

Ménage 
composite 

0-14 0,0 5,0 25,0 67,5 2,5 
15-19 19,2 8,6 12,5 36,6 23,1 
20-24 8,7 16,9 16,9 42,3 15,2 
25-29 7,5 24,0 15,3 47,0 6,1 
30-34 6,3 26,5 12,5 49,7 5,0 
35-39 5,1 26,5 11,0 52,0 5,5 
40-44 3,4 25,9 7,2 59,7 3,8 
45-49 1,9 20,0 5,4 68,3 4,5 
50-54 2,7 15,5 2,6 74,5 4,7 
55-59 3,3 11,3 2,4 74,3 8,7 
60-64 3,3 10,3 0,9 74,7 10,7 
64-69 3,3 5,2 0,5 76,2 14,9 
70-74 4,3 6,7 0,4 71,2 17,4 
75-79 1,3 5,8 0,9 68,8 23,1 
80+ 7,7 4,1 0,5 67,6 20,0 

Total 4,2 18,0 6,4 63,5 7,9 
Source : RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION : 

En somme, il apparait donc clairement que les ménages dirigés par un homme ont 
la taille la plus élevée. Les ménages en milieu rural ont également une taille plus 
élevée que ceux du milieu urbain. La typologie de ménages dominants dans la 
région de Tambacounda est de type élargi. 
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CHAPITRE XI :  AGRICULTURE 

INTRODUCTION : 

Les énormes potentialités agricoles dont dispose la région de Tambacounda font 
d’elle un pôle attractif pour le développement de l’agriculture. L’agriculture fait partie 
des activités phares de la région. Il s’agit dans cette partie de présenter  les 
composantes de l’Agriculture au sens large notamment l’agriculture, la pêche et 
l’élevage. Ces secteurs sont les principaux piliers de l’économie de la région. De 
nombreux ménages mènent des activités relatives à ces secteurs. 

XI.1.  DÉFINITION DES CONCEPTS ET INDICATEURS  

Exploitation agricole : Le concept d’exploitation agricole utilisé dans le 
recensement est celui d’une unité familiale de production. Il est donc défini par 
rapport au ménage agricole. L’exploitation agricole est donc l’ensemble des 
personnes et du patrimoine d’un ménage agricole. 

Champ : C’est une étendue de terre d'un seul tenant délimitée par des limites 
naturelles ou par d'autres exploitations et pouvant comporter une ou plusieurs 
parcelles. 

Parcelle : C’est une étendue de terre d'un seul tenant, correspondant à un champ 
ou à une partie d'un champ et portant une seule culture ou une association de 
cultures. 

Agriculture pluviale : C’est toute pratique agricole pendant la saison des pluies, 
généralement de Juin à Octobre. 

Agriculture de décrue : Pendant la saison de pluies, un fleuve peut sortir de son 
lit. C'est la période de crue. L’agriculture de décrue est pratiquée généralement le 
long des fleuves après le retrait des eaux de crue. La crue est le fait qu'un fleuve 
déborde de son lit, après de fortes pluies. Les lopins de terre situés sur la bordure 
du fleuve deviennent un amas de boue. 

Agriculture irriguée : Il s’agit de toute pratique agricole qui nécessite un 
drainage/canalisation ou un appoint d’eau et nécessitant souvent des 
aménagements hydro- agricoles. 

Agriculture maraîchère : C’est la culture de légumes en contre saison.   
 
Arboriculture fruitière : C’est la culture des arbres fruitiers. 
 
Floriculture : C’est l’exploitation des cultures florales (fleurs, plantes ornementales 
et feuillage). 
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Culture vivrière : Il s’agit de culture pratiquée principalement en vue de la 
consommation alimentaire du ménage. On donne parfois à ce terme le sens de culture 
pratiquée pour la consommation sur place, sans commercialisation. 
 
Culture de rente : Elle est généralement destinée à la vente. Au Sénégal, la première 
culture de rente est l’arachide suivie du coton… : c’est la culture qui peut générer des 
liquidités, souvent destinées à l’exportation, par opposition avec la culture vivrière, 
destinée habituellement à la propre consommation. 
 
Décrue : c’est la saison qui va d’octobre à janvier. 
 

XI.2.  RÉPARTITION SPACIALES DES MÉNAGES AGRICOLES 

XI.2.1.  REPARTITION DES MENAGES AGRICOLES   

Le tableau ci-aprés présente la répartition des ménages agricoles entre les différents 
départements de la région de Tambacounda. Au niveau régional, on note que 59 069 
ménages pratiquent l’agriculture au sens large Il apparait que les ménages agricoles 
sont inégalement répartis entre les départements. Le département de Tambacounda 
compte 40,6%  de ménages agricoles. Celui de Koumpentoum vient en seconde 
position avec 28,6%  de ménages agricoles qui s’activent dans l’agriculture. Goudiry 
et Bakel se retrouvent respectivement avec 15,9%  et 14,9%  de ménages agricoles.  

La répartition selon le milieu de résidence montre qu’en milieu urbain, c’est 
Tambacounda (62,9% ) et Bakel (19,9% ) qui compte le plus grand nombre de 
ménages agricoles, tandis que dans le milieu rural, c’est Tambacounda et 
Koumpentoum qui dominent avec des proportions respectives de 36,1%  et 32,3% 
.. 

Tableau XI-1 : Répartition(%) des ménages agricoles par  département selon milieu de résidence  

 Département 

Milieu de résidence 

Urbain Rural Total 

Effectif (%) Effectif  (%) Effectif  (%) 

BAKEL 1972 19,9 6843 13,9 8815 14,9 

TAMBACOUNDA 6239 62,9 17748 36,1 23987 40,6 

GOUDIRY 694 7,0 8687 17,7 9382 15,9 

KOUMPENTOUM 1017 10,2 15868 32,3 16885 28,6 

TOTAL 9922 100 49146 100 59069 100 
Source : RGPH-5, 2023 
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XI.2.2. REPARTITION  DES ACTIVITES AGRICOLES    

.L'agriculture au sens strict (54 030 ménages) et l’élevage (52 400 ménages) sont 
de loin les activités agricoles les plus pratiquées dans la région. À l’inverse, la 
sylviculture est l’activité la moins répandue, avec seulement 2611 ménages 
recensés. 

L’analyse selon département, révèle que le département de Tambacounda abrite la 
plus grande part des ménages agricoles quel que soit, le type d’activité agricole à 
l’éxception de la Pêche et aquaculture. 

Tableau XI-2 Répartition(%) des ménages agricoles  par  type d’activité agricole selon le département et le milieu de 
résidence.  

 
Agriculture Elevage 

Pêche et  
Aquaculture Horticulture Sylviculture 

    Département Effectif  % Effectif  % Effectif  % Effectif  % Effectif  % 
BAKEL 8247 15,3 7606 14,5 388 52,2 2005 30,5 42 16,3 

TAMBACOUNDA 20460 37,9 20508 39,1 145 19,6 3047 46,3 118 45,4 
GOUDIRY 8949 16,6 8428 16,1 106 14,3 1024 15,6 37 14,3 

KOUMPENTOUM 16373 30,3 15858 30,3 103 13,9 507 7,7 63 24,0 
Milieu de residence 

Urbain 6739 12,5 7947 15,2 126 17,0 1234 18,8 17 6,6 
Rural 47290 87,5 44453 84,8 616 83,0 5348 81,2 243 93,4 
Total 54030 100,0 52400 100,0 742 100,0 6583 100,0 261 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

XI.2.3.  EMPLACEMENT DU PRINCIPAL LIEU D'EXPLOITATION 

Au niveau de la région, les ménages agricoles pratiquent le plus souvent l’agriculture 
dans le village/quartier (36,6% ) ou à l’extérieur de la concession (29,0% ). Par 
contre, peu de ménages pratiquent l’agriculture dans la concession (9,3% ) et 
seulement 3,0%  sort de la commune pour y exercer leurs activités agricoles. Cette 
meme situation est observée dans tous les départements. 

Tableau X-3: Répartition (%) des  ménages agricoles  par département selon l emplacement du principal lieu 
d'exploitation 

Departement 
  

Dans la 
concession 

Extérieur de la 
concession 

/environnement 
immédiat 

Dans le 
village/quartier 

Dans la 
commune 

Hors de la 
commune Total 

BAKEL 732 9,1 2492 30,9 2653 32,8 1886 23,4 313 3,9 8076 

TAMBACOUNDA 1632 8,1 5248 26 8041 39,9 4356 21,6 876 4,3 20152 

GOUDIRY 652 7,3 2978 33,4 3915 43,9 1298 14,6 67 0,7 8909 

KOUMPENTOUM 1946 11,9 4794 29,4 4930 30,2 4304 26,4 341 2,1 16315 

TOTAL 4962 9,3 15512 29 19538 36,6 11843 22,2 1597 3 53452 

            
Source: ANSD, RGPH-5 
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XI.3. TAILLE DES MÉNAGES AGRICOLES ET CARACTERISTIQUES 
DES CM 

XI.3.1. TAILLE DES MENAGES AGRICOLES ET MILIEU DE 
RESIDENCE 

Un peu plus de la moitié (50,1%) des  ménages agricoles de la région de 
Tambacounda ont une  taille allant de 1 à 10 personnes (57,2%  en milieu urbain et 
48,7%  en milieu rural). Par ailleurs, les ménages agricoles de 11 à 20 personnes 
sont relativement fréquents, représentant 34,9  des ménages agricoles (30,9%  en 
milieu urbain et 35,7%  en milieu rural).  

Tableau XI-3 : Répartition des ménages agricoles par le milieu de résidence selon la taille 

Taille des ménages 
agricoles 

Milieu de résidence  
 

Ensemble Urbain Rural 

Effectif % Effectif % Effectif % 

1-10 5677 57,2 23919 48,7 29596 50,1 

11-20 3063 30,9 17548 35,7 20611 34,9 

21-30 772 7,8 4975 10,1 5747 9,7 

31-40 229 2,3 1667 3,4 1896 3,2 

41-50 79 0,8 561 1,1 640 1,1 

51 et + 102 1,0 476 1,0 578 1,0 

TOTAL 9922 100 49146 100 59069 100 
Source : RGPH-5, 2023 

XI.3.2. CARACTERISTIQUES DES CM AGRICOLES 

Dans l’ensemble, plus de la moitié des chefs de ménage (57,0 %) ont un âge compris entre 
35 et 59 ans soit un effectif de 33679 sur 59069 chef de ménages. La tranche d’âge 60 ans 
et plus est aussi assez représenté avec  25,9% de l’effectif total des chefs de ménage. Chez 
les hommes comme chez les femmes, la tendance observée au niveau réginal est aussi 
constaté. 

En milieu urbain les chefs de ménages agricoles dominant sont dans le groupe d’âge 35-
59 ans (60,8% ). Chez les hommes cette proportion est  évalué à  61,0 %  et 60,1%   chez 
les femmes. Ils sont suivis par ceux du groupe âge 60 ans et plus qui est bien représenté 
avec une proportion de 28,3% . Concernant le milieu rural, le même constat est également 
noté  
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Tableau XI-4 : Répartition des chefs de ménages agricoles  milieu de résidence et par sexe du chef selon le groupe 
d’âges  
 Milieu de résidence 

Groupe 
d’âge 

Urbain Rural Total 
SEXE SEXE SEXE 

Masculin Féminin Total Masculin Féminin Total Masculin Féminin Total 
Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % 

Moins de 
24 ans 

114 1,4 39 1,9 153 1,5 1649 3,5 87 3,3 1736 3,5 1763 3,2 126 2,7 1889 3,2 

25-34 
ans 

739 9,3 190 9,5 929 9,4 6922 14,9 329 12,3 7252 14,8 7662 14,1 519 11,1 8181 13,8 

35-59 
ans 4837 61,0 1196 60,1 6033 60,8 25989 55,9 1657 62,1 27646 56,3 30826 56,7 2853 61,3 33679 57,0 

60 ans 
et plus 

2243 28,3 564 28,4 2808 28,3 11918 25,6 595 22,3 12513 25,5 14162 26,0 1159 24,9 15321 25,9 

Total 7934 100,0 1989 100,0 9922 100,0 46479 100,0 2668 100,0 49146 100,0 54412 100,0 4656 100,0 59069 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

Quel que soit le département et quel que soit le milieu de résidence, les chefs de 
ménages agricoles hommes sont plus nombreux que les chefs de ménages 
femmes. Ainsi dans le département de Bakel, en milieu urbain, 85,6% des chefs de 
ménages agricoles sont des hommes et 14,4% des femmes. En milieu rural, 91,7% 
des CM sont des hommes et 8,3% des femmes. Ce sont également les mêmes 
tendances dans les autres départements de la région. 

Tableau XI-5 : Répartition des chefs ménages agricoles par département selon le sexe et le milieu de résidence 

Département 

Milieu de résidence 
Urbain Rural Total 
SEXE SEXE SEXE 

Masculin Féminin Total Masculin Féminin Total Masculin Féminin Total 
Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % 

BAKEL 1689 85,6 284 14,4 1972 100,0 6276 91,7 566 8,3 6843 100,0 7965 90,4 850 9,6 8815 100,0 

TAMBACOUNDA 4798 76,9 1441 23,1 6239 100,0 16686 94,0 1062 6,0 17748 100,0 21484 89,6 2503 10,4 23987 100,0 

GOUDIRY 590 85,0 104 15,0 694 100,0 8105 93,3 583 6,7 8687 100,0 8695 92,7 687 7,3 9382 100,0 

KOUMPENTOUM 857 84,3 160 15,7 1017 100,0 15412 97,1 456 2,9 15868 100,0 16269 96,4 616 3,6 16885 100,0 

TOTAL 7934 80,0 1989 20,0 9922 100,0 46479 94,6 2668 5,4 49146 100,0 54412 92,1 4656 7,9 59069 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

XI.4.  GRANDES CULTURES PRATIQUÉES  

XI.4.1. MENAGES AGRICOLES SELON LE NOMBRE DE PARCELLES POSSEDEES   

Au niveau régional, une proportion non négligeable des ménages agricoles ne 
possédant pas de parcelles est à noter. Cette proportion s’élève à 8,9% . Plus de 
la moitié des ménages agricoles (60,0% ) ont en leur possession 1 à 3 parcelles.  

Pour les ménages n’ayant aucune parcelle, ils sont au nombre de 3068 en milieu 
urbain, soit 30,9% ; et 2170 ménages en milieu rural, soit 4,4% . Ces résultats 
montrent que certains ménages agricoles pratiquent l’agriculture sans en être les 
véritables détenteurs de terres. Les ménages  propriétaires d’un à trois  parcelles  
sont les plus nombreux de la région. Ainsi en  milieu urbain, 5680 ménages 
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agricoles soit 57,2% des ménages sont titulaires de une à trois parcelles. Dans 
le milieu rural, ce sont 29770 ménages propriétaires de une à trois parcelles en 
milieu rural, soit 60,6% . 

 Tableau XI-6 : Répartition des ménages agricoles par nombre de parcelles possédées selon le milieu de résidence 

Nombre de 
parcelles 

possédées 

Milieu de résidence 
Urbain Rural Total 

Eff % Eff % Eff % 
0 3068 30,9 2170 4,4 5238 8,9 

1-3 5680 57,2 29770 60,6 35450 60,0 
4-5 607 6,1 9503 19,3 10110 17,1 

6-11 345 3,5 5330 10,8 5675 9,6 
12-20 86 0,9 1667 3,4 1753 3,0 
21-35 71 0,7 490 1,0 561 0,9 
36-49 12 0,1 106 0,2 118 0,2 
50 et + 54 0,5 110 0,2 164 0,3 
Total 9922 100,0 49146 100,0 59069 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

XI.4.2.   MENAGES AGRICOLES SELON LE NOMBRE DE PARCELLES 
EXPLOITEES  

Les ménages agricoles de la région exploitant une (25,5% ) ou deux (25,6% ) 
parcelles sont plus nombreux. Pour le premier cas (une parcelle), on note, en 
milieu urbain 3194 ménages, soit 45,3%  et 10799 ménages agricoles en milieu 
rural, soit 22,6%. Pour les ménages exploitant deux parcelles, ils sont évalués à 
1687 en milieu urbain, soit 24,0%  et 12373 en milieu rural, soit 25,9% . 

En revanche, 3,9%  des ménages agricoles n’exploitent aucune parcelle. Cette 
proportion est plus élevée en milieu urbain (7,9% ) qu’en milieu rural (3,3% ). 

 

. Tableau XI-7 : Répartition des ménages agricoles par nombre de parcelles possédées selon le milieu de résidence 

Nombre de 
parcelles 
exploitées 

Milieu de résidence 
Urbain Rural Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 
00 535 7,6 1580 3,3 2115 3,9 
1 3194 45,3 10799 22,6 13992 25,5 
2 1687 24,0 12373 25,9 14060 25,6 
3 619 8,8 8229 17,2 8848 16,1 
4 326 4,6 5486 11,5 5811 10,6 
5 210 3,0 3147 6,6 3357 6,1 

6-11 277 3,9 4356 9,1 4633 8,4 
12-20 77 1,1 1271 2,7 1348 2,5 
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Nombre de 
parcelles 
exploitées 

Milieu de résidence 
Urbain Rural Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 
21-35 67 0,9 350 0,7 417 0,8 
36-49 11 0,2 91 0,2 102 0,2 
50 et + 42 0,6 165 0,3 206 0,4 
Total 7045 100,0 47846 100,0 54890 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

XI.4.3.  TYPES DE CULTURES PRATIQUEES ET LEUR SAISONNALITE    

Les principaux  types de cultures pratiquées dans la région de Tambacounda 
sont les cultures pluviales, les cultures irriguées et les cultures de décrue. La 
culture pluviale (98,9%) reste la culture dominante dans la région de 
Tambacounda, et ceci quel que soit le département et le milieu de résidence. Elle 
est pratiquée par plus de 97% des ménages agricoles dans chaque  
département. Cette situation est observée egalement quel que soit le milieu de 
residence. Pour les autres types de cultures, ils sont surtout pratiqués dans le 
département de Bakel. Il s’agit de la culture irriguée hors maraichage) avec 
12,7% et de la culture de décrue  évaluée à 18,6% . Ces deux types de cultures 
sont faiblement pratiqués dans les autres départements, moins de 4%  des 
ménages agricoles. 

Tableau XI-8 : Répartition des ménages agricoles par département selon le type de culture pratiquée  

Départements 
Culture pluviale 

Culture irriguée 
(hors 

maraichage) 

Culture de 
décrue 

Total 
Ménage 

pratiquant 
l'Agriculture Effectif  % Effectif  % Effectif  % 

BAKEL 8076 97,9 1045 12,7 1537 18,6 8247 

TAMBACOUNDA 20152 98,5 656 3,2 449 2,2 20460 

GOUDIRY 8909 99,5 227 2,5 164 1,8 8949 

KOUMPENTOUM 16315 99,6 212 1,3 303 1,9 16373 

Urbain 6594 97,8 458 6,8 553 8,2 6739 
Rural 46858 99,1 1682 3,6 1899 4 47290 
Total 53452 98,9 2140 4 2452 4,5 54030 

Source : RGPH-5, 2023 

XI.4.4.  TYPE DE MATERIELS AGRICOLES POSSEDE PAR LE MENAGE   

Le tableau ci-dessous présente la répartition des ménages agricoles entre les 
départements selon le  type de matériels possédé. Les ménages  agricoles 
possédant du matériel motorisé sont évalués à 6 760 et ceux possédant du 
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matériel pour l’attelage sont  évalué 44 911 ménages. C’est dans les  
départements de Tambacounda (39,3%) et  de Koumpentoum (31,4%) que 
résident plus les ménages agricoles possèdant de matériel agricole motorisé. Ce 
meme constat est fait pour le materiel attelé. 

Tableau XI-9 : Répartition des ménages agricoles par département selon le type de matériels agricoles possédé 

Département Motorisé Attelé 
Effectif  (%) Effectif  (%) 

BAKEL 1284 19,0 6552 14,6 
TAMBACOUNDA 2657 39,3 16548 36,8 
GOUDIRY 700 10,4 7118 15,8 
KOUMPENTOUM 2119 31,4 14694 32,7 
Milieu de résidence     
Urbain 896 13,2 4699 10,5 
Rural 5864 86,8 40213 89,5 
Total 6760 100 44911 100 

Source : RGPH-5, 2023  

XI.4.5. TYPE DE MATERIELS AGRICOLES UTILISE PAR LE MENAGE  

Le tableau ci-dessous présente la répartition des ménages agricoles entre les 
départements selon le  type de matériels utilisé. Les ménages  agricoles utilisant 
du matériel motorisé sont évalués à 10 800 et ceux utilisant du matériel pour 
l’attelage sont évalué 46 197. C’est dans les  départements de Tambacounda 
(41,3%) et  de Koumpentoum (31,9%) que résident plus les ménages agricoles 
utilisant  de matériel agricole motorisé. Ce meme constat est fait pour le materiel 
attelé.. 

Tableau XI-10 : Répartition des ménages agricoles par département selon le type de matériels agricoles utilisé 

Département Motorisé Attelé 
Effectif  (%) Effectif  (%) 

BAKEL 1720 15,9 6608 14,3 
TAMBACOUNDA 4463 41,3 17182 37,2 
GOUDIRY 1175 10,9 7282 15,8 
KOUMPENTOUM 3441 31,9 15125 32,7 
Milieu de résidence     
Urbain 1567 85,5 4980 89,2 
Rural 9233 15,9 41217 14,3 
Total 10800 100 46197          100 
Source : RGPH-5, 2023 
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XI.5.  HORTICULTURE  

XI.5.1.  MARAICHAGE ET FLORICULTURE  

Les spéculations les plus cultivées au niveau de la région en contre saison froide 
comprennent  sont le piment (54,0%) et le gombo (50,5%). En revanche, la fraise 
(5,7%) et le melon (7,4%) restent les cultures les moins pratiquées durant la contre 
saison froide. 

. Les ménages agricoles qui s’activent dans ces activités varient d’un département 
à un autre. Dans le département de Bakel, les ménages pratiquant la culture de 
l’oignon, de l’aubergine amère et du chou sont plus nombreux avec respectivement 
62,5%, 51,5% et 49,4% . Pour Tambacounda ce sont surtout le gombo, le piment et 
la tomate qui sont dominants. Les ménages agricoles qui s’y activent sont 
respectivement de 55,9% , 53,3% et 46,0% . Dans le département de Goudiry ce 
sont la culture de gombo, de chou et de piment qui attirent les ménages agricoles 
pratiquant le maraîchage ou la floriculture. Ainsi ce sont  respectivement 55,5% , 
52,5% et 51,0%  des ménages agricoles pratiquant le maraîchage ou la floriculture 
qui produisent ces denrées. A Koumpentoum, 34,4% des ménages agricoles sont 
dans la production de piment, 32,6% dans l’aubergine amère et 28,0%  dans la 
tomate. Selon le milieu de résidence, les activités de maraichage sont beaucoup 
plus développées en milieu rural qu’en milieu urbain. 

Tableau XI-11 : Répartition (%) des ménages agricoles pratiquant le maraîchage ou la floriculture durant la contre saison 
froide par département et par milieu de résidence selon le type de produit  

Départem
ent 

 Plantes 
ornemen

tales  

Oign
on  

Aubergi
ne 

amère 
(JAXAT

OU)  

 
Auber
gine 

douce   

Cho
u   

Po
mm

e 
de 
terr
e   

Gom
bo   

Pim
ent   

Frai
se   

Mel
on   

Pastè
que   

Tom
ate   

Caro
tte   

Nave
t   

Conc
ombr

e   

BAKEL 26,7 62,5 51,5 42,3 49,4 10,3 48,6 61,7 6,7 11,1 20,0 45,5 24,3 26,3 37,5 

TAMBACO
UNDA 18,5 37,2 44,8 31,1 34,3 14,7 55,9 53,3 6,6 6,2 9,1 46,0 22,6 16,8 19,8 

GOUDIRY 20,2 33,7 49,1 26,0 52,5 6,0 55,5 51,0 2,7 4,7 5,3 48,2 24,3 26,7 16,2 

KOUMPEN
TOUM 17,1 14,6 32,6 24,1 17,3 7,0 25,6 34,4 3,5 3,7 7,0 28,2 6,1 8,8 8,1 

Urbain 24,9 41,4 39,9 29,0 34,6 7,9 42,8 51,4 4,9 8,6 16,4 46,7 22,5 23,2 27,6 

Rural 20,6 43,7 48,5 34,6 42,6 11,8 52,5 54,7 5,9 7,1 10,9 44,0 21,8 20,4 23,3 

Total 
21,5 43,2 46,7 33,4 41,0 11,0 50,5 54,0 5,7 7,4 12,0 44,6 21,9 21,0 24,2 

1414 2846 3075 2201 2697 725 3327 3558 374 489 792 2933 1444 1381 1595 

Source : RGPH-5, 2023 

XI.5.2.  ARBORICULTURE FRUITIERE  

Les proportions de ménages agricoles les plus élevées qui s’adonnent à 
l’arboriculture fruitière au niveau régional, pratiquent la culture fruitière de bananiers 
(58,5 %) et de manguiers (56,2%). Par contre, les plus faibles proportions de 
ménages agricoles pratiquant l’arboriculture fruitière concernent la culture de 
corossolier (2,1% ), cocotiers (2,2% ) et de sapotiers (2,2%).  
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En ce qui concerne l’arboriculture fruitière, la proportion de  ménages arboricoles 
selon le type de culture fruitière pratiqué est différent d’un département à un autre. 
Dans le département de Bakel, 80,7% des ménages arboricoles sont dans la 
pratique de l’arboriculture relative aux manguiers, 68,5% dans le citronnier et 53,8% 
dans les papayers. Pour Tambacounda  63,3% des ménages arboricoles sont dans 
les bananiers, 49,9% dans les manguiers et 25,5% dans les papayers. Dans les 
départements de Goudiry et de Koumpentoum, les ménages arboricoles pratiquent 
l’arboriculture des bananiers, des manguiers et du citronnier.  

En termes de répartition selon le milieu de résidence, le manguier est plus présent 
en milieu urbain (75,4%) qu’en milieu rural (53,4%). Le bananier, quant à lui, est 
nettement plus cultivé en zone rurale (60,9%) qu’en zone urbaine (41,9%). 

Tableau XI-12 : Répartition des ménages arboricoles par département selon le type de culture fruitière pratiquée 
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BAKEL 80,7 39,1 68,5 27,4 53,8 10,7 5,1 36,5 15,2 4,1 6,1 1,5 

TAMBACOUNDA 49,9 63,3 14,2 5,5 25,5 1,4 1,5 5,4 1,4 1,5 1,4 3,4 

GOUDIRY 75,8 51,5 40,9 1,5 28,8 1,5 3,0 15,2 3,0 3,0 3,0 3,0 

KOUMPENTOUM 68,7 37,5 43,8 31,3 28,1 6,3 3,1 12,5 6,3 9,4 0,0 3,1 

Urbain 75,4 41,9 59,8 19,8 49,7 6,6 4,2 29,9 12,6 3,6 6,6 1,8 

Rural 53,4 60,9 19,1 7,6 27,1 2,4 1,9 7,9 2,3 2,0 1,5 3,3 

Total 
56,2 58,5 24,2 9,2 29,9 2,9 2,2 10,7 3,6 2,2 2,1 3,1 
757 788 327 123 403 39 29 144 49 29 28 41 

Source : RGPH-5, 2023 

 

XI.6.  SYLVICULTURE  

XI.6.1.  PECHE ET AQUACULTURE  

Dans  la région de Tambacounda 742 ménages pratiquent au moins un type de 
pêche. Le type de pêche le plus pratiqué est  la continentale (325, soit 43,8%  des 
menages pratiquant la pêche). Elle est suivie de la pêche maritime regroupant 288 
ménages, soit 30,8%  des ménages qui pratiquent des activités de pêche 

Selon le milieu de résidence, plus de quatre ménages sur cinq (83,0%) pratiquant 
au moins une activité de pêche résident en milieu urbain, contre 17,0%  pour le 
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milieu rural. Quel que soit le type de pêche, les ménages pêcheurs résident plus en 
milieu rural.  

Tableau XI-13 : Répartition de l’effectif des ménages par type de pêche selon le milieu de résidence 

Type de pêche  
Milieu de résidence 

Total Urbain Rural 

Effectif % Effectif % Effectif % 

Pêche maritime 26 9,1 262 90,9 288 100,0 

Pêche 
continentale 86 26,4 239 73,6 325 100,0 

Aquaculture 24 10,9 199 89,1 223 100,0 

Au moins un 
type de pêche 126 17,0 616 83,0 742 100,0 

Source : RGPH-5, 2023 

XI.6.2. REPARTITION SPATIALE DES MENAGES PRATIQUANT LA PECHE OU 
L’AQUACULTURE 

Les deux plus grands départements de la région où l’activité de pêche est beaucoup plus 
développée sont  Tambacounda  Bakel avec respectivement 388 et 145 ménages. Ainsi 95,1% 
des ménages du département de Tambacounda pratiquant la pêche résident en milieu rural 
contre  4,9%  pour le milieu urbain. A Bakel 69,8% des ménages mènant une activité de pêche 
résident en rural Quel que soit le département, le nombre de ménages pratiquant la pêche est 
beaucoup plus élevé en milieu rural qu’en milieu urbain. 

Tableau XI-14 : Répartition des ménages pratiquant la pêche ou l’aquaculture par Département selon le milieu de 
résidence  

Département 
Milieu de résidence 

Urbain Rural Total 
Effectif % Effectif % Effectif % 

BAKEL 
117 30,2 271 69,8 388 100,0 

TAMBACOUNDA 
7 4,9 138 95,1 145 100,0 

GOUDIRY 2 1,9 104 98,1 106 100,0 
KOUMPENTOUM 

0 0,0 103 100,0 103 100,0 

TOTAL 126 17 616 83 742 100 
Source : RGPH-5, 2023 

XI.6.3. REPARTITION DES MENAGES SELON LE TYPE DE PECHE PRATIQUE  

Au niveau régional, 95,2%  (soit 707 sur 742 ménages) des ménages pêcheurs 
pratiquent la pêche aux poissons, 28,7% pour les crustacées, 23,3% pour les 
mollusques et 8,8%  pour les autres fruits de mer. . Plus de la moitié des ménages 
(53,7%) pratiquant la pêche de poisson résident dans le département de Bakel , 
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Pour les activités de pêche des crustacés et les mollusques, respectivement 45,0%  
et 43,9% des ménages pratiquant ces types de pêche résident à Bakel. Les 
ménages pratiquant la pêche ou l’aquaculture des autres fruits de mer résident plus 
dans le département de Tambacounda (47,7%).  

Tableau XI-15 : Répartition des ménages pratiquant la pêche ou l’aquaculture par département selon le type de produit  

 
Poisson 

Crustacés (crevettes, 
langoustes, crabes, 
etc.) 

Mollusques, 
coquillages Autres fruits de mer 

Effectif  (%) Effectif  (%) Effectif  (%) Effectif  (%) 

BAKEL 380 53,7 96 45,0 76 43,9 17 26,2 

TAMBACOUNDA 126 17,9 49 23,2 42 24,6 31 47,7 

GOUDIRY 102 14,4 32 15,2 35 20,5 6 9,2 

KOUMPENTOUM 99 14,0 35 16,6 19 11,1 11 16,9 

TOTAL 707 100,0 213 100,0 173 100,0 66 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

XI.6.4.  CARACTERISTIQUES DES CHEFS DE MENAGE PRATIQUANT LA PECHE. 

La répartition des chefs de ménage pratiquant la pêche ou l’aquaculture laisse voir  
que la majeure partie (51,7%) des chefs de ménage  pratiquant la pêche ont un âge 
compris entre 35 et 59 ans. Ils sont suivis de ceux-là qui sont dans le troisième âge 
c’est-à-dire les 60 ans et plus, soit 36,1% . La même tendance s’observe quel que 
soit le milieu de résidence. Ces résultats indiquent que les ménages dirigés par les 
jeunes s’adonnent relativement peu à l’activité de pêche.  

Aussi concernant le niveau d’instruction, la pratique de la pêche est dominante chez 
les ménages dont le chef est sans niveau d’instruction (79,2%) ou ayant un niveau 
primaire (13,5%). Le même constat est fait quel que soit le milieu de résidence. 

Tableau XI-16  : Répartition des chefs de ménage pratiquant la pêche ou l’aquaculture par tranche d’âge et par niveau 
d’instruction selon le milieu de résidence 

  

Milieu de résidence 
Urbain Rural Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 
Age 

Moins de 
24 ans 

0 0,0 11 1,8 11 1,5 

25-34 ans 6 4,8 74 12,0 80 10,7 
35-59 ans 66 52,0 318 51,6 384 51,7 
60 ans et 

plus 
55 43,2 213 34,6 268 36,1 

Total 126 100,0 616 100,0 742 100,0 
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Milieu de résidence 
Urbain Rural Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 
Age 

Niveau d'instruction 
Sans 

niveau 87 68,8 501 81,3 588 79,2 

Prescolaire 3 2,4 14 2,3 17 2,3 
Primaire 21 16,8 79 12,8 100 13,5 
Moyen 6 4,8 14 2,3 20 2,7 

Secondaire 4 3,2 4 0,7 8 1,1 
Supérieur 5 4,0 4 0,7 9 1,2 

Total 126 100,0 616 100,0 742 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 

XI.7.  ELEVAGE  

XI.7.1.  REPARTITION SPATIALE DES MENAGES PRATIQUANT L’ELEVAGE.  

Les ménages qui pratiquent l’élevage sont estimés à 52 400 au niveau de la région 
deTambacounda, avec 84,8%  (44 453) des ménages agricoles concernés vivant en 
milieu rural contre seulement 5,2%  en zone urbaine.  

La répartition des ménages agricoles pratiquant l’élevage varie d’un département à 
un autre. Tambacounda regroupe le plus grand nombre de ménages pratiquant 
l’élevage (39,1%), suivi de Koumpentoum (30,3%), tandis que Bakel (14,5%) et 
Goudiry (16,1%) en comptent moins. En zone urbaine, Tambacounda domine 
largement avec 62,2% des ménages urbains pratiquant l’élevage residant dans ce 
département.  

Tableau XI-17 : Répartition (%) des ménages agricoles pratiquant l’élevage par département selon le milieu de résidence 

Département 

Milieu de résidence 
Urbain Rural Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 
BAKEL 1570 19,8 6036 13,6 7606 14,5 

TAMBACOUNDA 4939 62,2 15568 35,0 20508 39,1 
GOUDIRY 552 6,9 7877 17,7 8428 16,1 

KOUMPENTOUM 885 11,1 14973 33,7 15858 30,3 

TOTAL 7947 100,0 44453 100,0 52400 100,0 
Source : RGPH-5, 2023 
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XI.7.2.  REPARTITION DES MENAGES SELON LE TYPE D’ESPECE ELEVE.  

Le nombre de ménages agricoles éleveurs selon le type d’espèces possedé est 
différents d’un département à un autre. L’analyse montre que, quel que soit le type 
d’espèces, Tambacounda est le département où résident le plus les ménages 
pratiquant l’élevage au niveau de la région à l’exception des équins. En effet, les 
ménages pratiquant l’élevage des équins  sont plus concentrés dans le département 
de Koumpentoum (46,1%). 
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Tableau XI-18 : Répartition (%) des ménages éleveurs par département selon le type d’espèce possédé 

Départementnt 
Bovin Ovin Caprin Porcin Equin Asin Camelin Volaille Ruches 

d'abeilles Lapin 
Autres 

espèces 
élevées 

Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % Eff % 

BAKEL 2586 20,1 3444 20,8 1909 15,5 113 12,8 759 8,1 2621 19,1 49 13,1 1739 14,7 42 12,6 56 20,6 390 26,6 

TAMBACOUNDA 4051 31,4 5932 35,9 4447 36 400 45,1 3102 33,1 4441 32,3 184 48,8 5316 44,8 190 56,5 139 51,6 662 45,1 

GOUDIRY 2530 19,6 2507 15,2 2028 16,4 159 17,9 1187 12,7 2582 18,8 73 19,3 1678 14,2 56 16,5 31 11,6 197 13,4 

KOUMPENTOUM 3730 28,9 4641 28,1 3954 32 215 24,3 4315 46,1 4089 29,8 71 18,7 3122 26,3 48 14,4 43 16,1 219 14,9 

TOTAL 12898 100 16524 100 12338 100 887 100 9363 100 13734 100 377 100 11855 100 336 100 269 100 1468 100 
   Source : RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION 

La région de Tambacounda possède d’énormes potentialités favorables au développement 
économique et social à travers l’agriculture, la pêche et l’élevage. La pratique de ces 
activités contribue beaucoup à résorber le problème de chômage et à améliorer les 
conditions alimentaires des ménages. Néanmoins, on note des disparités spatiales relatives 
à la pratique des activités agricoles et par conséquent de nombreux défis sont à relever. 
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CHAPITRE XII :  PERSONNES EN SITUATION DE HANDICAP 

INTRODUCTION : 

L’objectif de ce chapitre est d’analyser à la lumière des données fournies par le 
recensement la situation démographique et socio-économique des personnes 
vivant avec un handicap dans la région de Tambacounda. Il convient de noter que 
la mesure du handicap reste difficile. En effet, la Classification internationale du 
fonctionnement, du handicap et de la santé (ICF, selon l’acronyme anglais) de 
l'Organisation mondiale de la santé (OMS) stipule que le fait de demander « Avez-
vous un handicap » ne suffit pas à l'identifier car selon l’ICF ce type de question 
donne lieu à des interprétations différentes selon les cultures. Il s’agit d’évaluer le 
handicap à travers des questions portant sur six (6) domaines fonctionnels : la vue, 
l'audition, la marche, la cognition, les soins personnels et la communication. 

XII.1. DEFINITION CONCEPTUELLE ET MESURE DU HANDICAP  

XII.1.1.  DEFINITION CONCEPTUELLE DU HANDICAP ET DE LA PREVALENCE 

De façon générale, le handicap est une limitation de l'activité ou de la participation 
sociale résultant d'une altération fonctionnelle, physique, mentale, cognitive ou 
sensorielle. Plus spécifiquement, les personnes vivant avec un handicap sont par 
définition les personnes qui risquent, plus que l’ensemble de la population, de se 
heurter à des limites dans l’exécution de certaines tâches ou la participation à des 
activités relatives à certaines fonctions. 

XII.1.2.  MESURE DU HANDICAP  

Il s’agit ici de définir les indicateurs utilisés pour mesurer le handicap, notamment : 

Prévalence du handicap : proportion de personnes ayant répondu « Oui, quelques 
difficultés » ou « Oui, beaucoup de difficultés » ou « pas du tout capable de le faire » 
dans l’un des six domaines définis par le Washington Group dans une population cible. 
 
Prévalence du handicap visuel : proportion de personnes ayant des difficultés à voir, 
même si elles portent des lunettes dans une population cible. 
 
Prévalence du handicap auditif : proportion de personnes ayant des difficultés à 
entendre, même à l'aide d'une prothèse auditive dans une population cible. 
  
Prévalence du handicap lié à la mobilité : proportion de personnes présentant des 
limitations significatives dans leur capacité à se déplacer ou à se mouvoir, par 
exemple marcher ou monter des escaliers, dans une population cible. 
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Prévalence du handicap cognitif : proportion de personnes dans une population 
cible présentant des limitations cognitives significatives c’est-à-dire qui ont du mal à 
se souvenir ou à se concentrer. 
 
Prévalence du handicap lié à l'incapacité de se prendre en charge : proportion de 
personnes qui, en raison de leur handicap, nécessitent une assistance ou une prise 
en charge continue dans les activités quotidiennes et les soins personnels par exemple 
des activités comme se laver. 
 
Prévalence du handicap lié aux difficultés à communiquer : proportion de 
personnes ayant des difficultés significatives à communiquer par exemple à 
comprendre ou à se faire comprendre par les autres dans une population donnée. 

XII.2. PREVALENCE DU HANDICAP 

La prévalence du handicap dans la région de Tambacounda varie selon plusieurs 
caractéristiques sociodémographiques et économiques. 

XII.2.1. VOLUME ET STRUCTURE PAR AGE ET PAR SEXE DES TYPES DE 
HANDICAP  

XII.2.1.1.  Prévalence des types de handicap au niveau régionale  

La prévalence du handicap dans la région de Tambacounda se situe à 6,0%. Selon 
le sexe, il apparait  une  prévalence quasi-égale entre les femmes (5,9% ) et  les 
hommes (6,0% ).  

Tableau XII-1 : Prévalence du handicap selon le sexe  en 2023   

Région 
Prévalence du handicap 

Masculin Féminin Ensemble 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Tambacounda 27924 5,9 28212 6,0 56136 6,0 
Source : RGPH-5, 2023 

XII.2.1.2. Prévalence du handicap par domaine fonctionnel et structure 
par âge et par sexe  

Le tableau ci-dessousmontre que la prévalence globale des personnes qui ont des 
difficultés visuelles (3,0 %) et celle des personnes qui ont des problèmes de mobilité 
(3,5% ) sont beaucoup plus élevées dans la région. Ce résultat est valable quel que soit 
la tranche d’âge considérée. 
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Tableau XII-2  : Prévalence du handicap (%) par domaine fonctionnel et par degré de difficulté selon le groupe d’âge  

  
Non, 
pas de 
difficulté 

Oui, 
quelques 
difficultés 

Oui, 
beaucoup 
de 
difficultés 

pas du 
tout 
capable 
de la 
faire 

Prévalence 
totale Total 

Moins de 15 ans 

Faculté visuelle (1 an et +) 98,7 0,8 0,3 0,2 1,3 403760 

Faculté auditive (1 an et +) 98,9 0,6 0,2 0,2 1,1 403760 

Mobilité (5 ans et +) 98,4 1,0 0,3 0,3 1,7 290075 

Mémoire (5 ans et +) 98,8 0,7 0,3 0,2 1,2 290075 

Prise en charge de soi (10 ans et +) 98,7 0,7 0,3 0,3 1,3 137649 

Communication (5 ans et +) 98,8 0,7 0,2 0,3 1,3 290075 

15-24 ans 

Faculté visuelle (1 an et +) 98,5 1,0 0,3 0,2 1,5 211805,0 

Faculté auditive (1 an et +) 98,9 0,6 0,2 0,2 1,1 211805,0 

Mobilité (5 ans et +) 98,1 1,2 0,4 0,3 2,0 211805,0 

Mémoire (5 ans et +) 98,7 0,8 0,3 0,2 1,3 211805,0 

Prise en charge de soi (10 ans et +) 98,7 0,7 0,3 0,3 1,3 211805,0 

Communication (5 ans et +) 98,7 0,7 0,2 0,3 1,3 211805,0 

25-34 ans 

Faculté visuelle (1 an et +) 96,9 2,2 0,4 0,4 3,1 162923 

Faculté auditive (1 an et +) 98,5 0,8 0,2 0,5 1,5 162923 

Mobilité (5 ans et +) 96,8 2,1 0,7 0,5 3,2 162923 

Mémoire (5 ans et +) 98,4 0,9 0,3 0,5 1,6 162923 

Prise en charge de soi (10 ans et +) 98,5 0,7 0,3 0,5 1,5 162923 

Communication (5 ans et +) 98,7 0,6 0,2 0,6 1,3 162923 

35-64 ans 

Faculté visuelle (1 an et +) 94,2 4,5 1,1 0,3 5,8 169222 

Faculté auditive (1 an et +) 97,5 1,8 0,4 0,3 2,5 169222 

Mobilité (5 ans et +) 93,9 4,3 1,4 0,4 6,1 169222 

Mémoire (5 ans et +) 97,7 1,6 0,4 0,3 2,3 169222 

Prise en charge de soi (10 ans et +) 98,0 1,3 0,4 0,3 2,0 169222 

Communication (5 ans et +) 98,4 1,0 0,3 0,3 1,6 169222 

65 ans ou plus 

Faculté visuelle (1 an et +) 77,9 15,5 5,6 1,0 22,1 28413 

Faculté auditive (1 an et +) 89,4 7,9 2,3 0,5 10,6 28413 

Mobilité (5 ans et +) 79,8 13,2 5,7 1,3 20,2 28413 

Mémoire (5 ans et +) 91,5 6,3 1,7 0,5 8,5 28413 

Prise en charge de soi (10 ans et +) 92,4 4,9 1,7 0,9 7,6 28413 
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Communication (5 ans et +) 95,3 3,3 0,8 0,6 4,7 28413 

Total 

Faculté visuelle (1 an et +) 97,0 2,2 0,6 0,3 3,0 976123 

Faculté auditive (1 an et +) 98,3 1,1 0,3 0,3 1,7 976123 

Mobilité (5 ans et +) 96,5 2,3 0,8 0,4 3,5 862438 

Mémoire (5 ans et +) 98,2 1,1 0,4 0,3 1,8 862438 

Prise en charge de soi (10 ans et +) 98,3 1,0 0,4 0,4 1,7 710012 

Communication (5 ans et +) 98,6 0,8 0,2 0,4 1,5 862438 
Source : RGPH-5, 2023 

XII.2.1.3. Prévalence du handicap par milieu de résidence selon le 
sexe 

Globalement la prévalence est plus élevée en milieu urbain qu’en milieu rural, soit 6,3%  
contre 5,8% . Selon le sexe, il apparait aussi clairement qu’en milieu urbain, la 
prévalence est plus élevée chez les femmes que chez les hommes avec 
respectivement 6,8% contre 5,8%. En milieu rural, elle ne varie pas quasiement selon 
le sexe.  
Tableau XII-3 : Prévalence du handicap par milieu de résidence selon le sexe  

Milieu de Résidence 
Prévalence du handicap 

Masculin Féminin Ensemble 
Effectif % Effectif % Effectif % 

Urbain 7169 5,8 8331 6,8 15499 6,3 
Rural 20755 5,9 19882 5,8 40637 5,8 

Source : RGPH-5, 2023 

XII.2.1.4.  Prévalence par département selon le type de handicap  

La prévalence varie d’un département à un autre. La prévalence du handicap est plus 
élevée dans les départements de Bakel (6,8 %) et de Koumpentoum (6,3 %) que dans 
celui de Nioro (7,0% ). 

Dans le département de Bakel, la prévalence des personnes qui ont des difficultés à 
voir (3,7 %) et celle des personnes qui ont des difficultés à marcher sont les plus 
élevées. La même tendance est notée dans les autres trois autres départements de la 
région. 
Tableau XII-4 : Prévalence du handicap (%) par département selon le type de handicap  

département 

Types d'handicap Prévalence 
Totale 

Difficultés 
à voir 

Difficultés à 
entendre 

Difficultés à 
marcher 

Difficultés à 
se souvenir 

Difficultés à 
prendre soin de 

soi-même 

Difficultés à 
communiquer 

 

BAKEL 3,7 2,4 3,7 2,1 2,0 2,1 6,8 
TAMBACOUNDA 2,7 1,4 2,7 1,2 0,9 1,0 5,6 
GOUDIRY 2,4 1,3 2,7 1,6 1,1 1,0 5,4 
KOUMPENTOUM 2,7 1,9 3,3 1,7 1,3 1,3 6,3 
Source : RGPH-5, 2023 
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XII.2.2.  RAPPORT DE MASCULINITE ET PYRAMIDE DES AGES DES PERSONNES 
VIVANT AVEC UN HANDICAP  

Le rapport de masculinité montre que la prévalence est plus élevée chez les hommes que 
chez les femmes pour les moins de 15 ans et les plus de 65 ans. Pour le premier cas on note 
plus de 103 hommes en situation de handicap pour 100 femmes et plus de 125 hommes pour 
100 femmes dans le deuxième cas. Entre 20 et 64 ans on note  99 hommes en situation de 
handicap pour 100 femmes. 

Graphique XII-1 : Rapport de masculinité des personnes en situation de handicap par 

 groupes d’âges 

  
Source : RGPH-5, 2023 

La forme de la pyramide des âges des personnes vivant avec un handicap se caractérise par 
une base rétrécie et un sommet large, traduisant une augmentation de la prévalence du 
handicap avec l’âge, quel que soit le sexe.  

Graphique XII-2 : Pyramide des ages des personnes vivant avec un handicap  

 

Source : RGPH-5, 2023 

106,36110,06108,88103,96
97,0294,3988,4382,0084,4682,2482,96

97,8596,37

125,02
112,48

123,33
110,88

0,00

20,00

40,00

60,00

80,00

100,00

120,00

140,00

0 - 4
 A

N S

5 - 9
 A

N S

1 0 - 1
4  A

N S

1 5 - 1
9  A

N S

2 0 - 2
4  A

N S

2 5 - 2
9  A

N S

3 0 - 3
4  A

N S

3 5 - 3
9  A

N S

4 0 - 4
4  A

N S

4 5 - 4
9  A

N S

5 0 - 5
4  A

N S

5 5 - 5
9  A

N S

6 0 - 6
4  A

N S

6 5 - 6
9  A

N S

7 0 - 7
4  A

N S

7 5 - 7
9  A

N S

P LU S  D
E  8

0  A
N S

0,6 0,4 0,2 0,0 0,2 0,4 0,6

0-4 ans

10-14 ans
20-24 ans

30-34 ans

40-44 ans
50-54 ans

60-64 ans

70-74 ans
Plus de 80 ans

Masculin Féminin



RGPH-5 :Rapport de présentation des résultats

  Région de Tambacounda

157

157 
 

XII.3.  CARACTERISTIQUES SOCIODEMOGRAPHIQUES DES 
PERSONNES VIVANT AVEC UN HANDICAP 

XII.3.1.  SITUATION MATRIMONIALE DES PERSONNES VIVANT AVEC UN 
HANDICAP 

La prévalence est globalement  plus élevée chez les veufs/veuves (26,5%) et chez les 
personnes en union libre (23,4%). Elle est plus faible chez les célibataires (4,3%). Selon 
le sexe, on note les mêmes tendances aussi bien chez les hommes que chez les 
femmes. A ce niveau aussi la prévalence est plus faible chez les célibataires quel que 
soit le sexe. 
Tableau XII-5   : Prévalence du handicap (%) par état matrimonial selon le sexe  

Etat 
matrimonial 

sexe 
Ensemble 

Masculin Féminin 
Effectif  % Effectif  % Effectif    % 

Monogame 10920 9,5 7401 7,2 18321 8,4 
polygame 4848 16,1 7626 8,6 12474 10,5 
Célibataire 6818 4,3 4334 4,3 11152 4,3 
Veuf/veuve 404 27,4 3991 26,4 4395 26,5 
Divorcée 169 11,8 378 10,2 547 10,6 

Union libre 
(Concubinage) 74 23,3 142 23,5 216 23,4 

Séparée 18 10,7 56 15,5 74 14,0 
Source : RGPH-5, 2023 

XII.3.2.  TYPOLOGIE DES MENAGES AYANT UNE PERSONNE VIVANT AVEC UN 
HANDICAP 

Au regard de la prévalence du handicap par type de ménage et selon le sexe, on constate 
qu’elle la  globalement est plus élevée chez les ménages isolés (10,7%) et chez les ménages 
monoparentals (7,7%). Elle est plus faible chez les ménages nucléaires (5,5%).  La même 
tendance  est observée également quel que soit le sexe. 
Tableau XII-6 :  Prévalence du handicap par type de ménage selon le sexe  

Typologie 
des 
ménages 

sexe 
Ensemble 

Masculin Féminin 
Effectif  % Effectif  % Effectif    % 

Ménage isole 347 9,8 90 17,0 437 10,7 
Ménage 
nucléaire 2814 6,0 1999 4,9 4813 5,5 

Ménage 
monoparental 321 6,0 554 9,2 875 7,7 

Ménage 
élargi 23593 5,8 24597 6,0 48189 5,9 

Ménage 
composites 849 5,7 972 8,7 1821 7,0 

Source : RGPH-5, 2023 
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XII.4. CARACTERISTIQUES SOCIOECONOMIQUES DES 
PERSONNES VIVANT AVEC UN HANDICAP  

XII.4.1. Fréquentation scolaire et alphabétisation des personnes vivant 
avec un handicap  

La prévalence du handicap par niveau d’instruction montre globalement qu’elle est 
plus élevée chez les personnes sans niveau d’instruction (6,9%) et ceux de niveau 
supérieur (6,3% ). Quel que soit le sexe, le même constat est également noté.  
Tableau XII-7 : Prévalence du handicap (%) par niveau d’instruction selon  le sexe  

Niveau 
d'instruction 

sexe 
Ensemble 

Masculin Féminin 
Effectif  % Effectif  % Effectif    % 

 Sans 
instruction 20275 6,7 21323 7,1 41598 6,9 

Préscolaire 666 5,3 653 5,5 1320 5,4 
Primaire 3641 4,6 3609 4,3 7250 4,5 
Moyen 1603 5,3 1408 4,7 3012 5,0 
Secondaire 799 5,6 633 5,2 1433 5,4 
Supérieur 468 6,6 172 5,6 640 6,3 

Source : RGPH-5, 2023 

XII.4.2.  SITUATION PAR RAPPORT A L’OCCUPATION DES PERSONNES VIVANT 
AVEC UN HANDICAP  

La prévalence du handicap varie selon l’occupation. La prévalence globale est plus 
élevée chez les retraités et les personnes du troisième âge (35,4%) et plus faible chez 
les étudiants et élèves (3,1% ). Concernant le sexe, c’est la même situation qui est 
également constatée. 
Tableau XII-8 : Prévalence du handicap (%) par situation par rapport à l’occupation selon  le sexe  

Situation 
par rapport 
à 
l'occupation 

sexe 
Ensemble 

Masculin Féminin 

Effectif  % Effectif  % Effectif    % 
Occupé 7886 6,3 3935,67 6,9 11821 6,5 
Chômeur 
ayant 
travaillé 

1559 11,3 552,53 14,1 2111 11,9 

A la 
recherche un 
premier 
emploi 

4468 7,2 6697,92 7,1 11166 7,1 

Occupé au 
foyer 0 - 7090,44 7,0 7090 7,0 

Etudiant 
/Élevé 2681 3,1 2604,33 3,1 5285 3,1 

Rentier 547 7,8 261,82 10,5 809 8,5 
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Situation 
par rapport 
à 
l'occupation 

sexe 
Ensemble 

Masculin Féminin 

Effectif  % Effectif  % Effectif    % 
Retraite et 
personne du 
3 ieme âge 

3629 36,1 3074,23 34,6 6703 35,4 

Autres 
inactifs 5584 5,8 2531,14 5,6 8116 5,7 

Source : RGPH-5, 2023 

XII.4.3. STATUT SOCIOECONOMIQUE DES MENAGES AYANT UNE PERSONNE EN 
SITUATION DE HANDICAP  

Les résultats issus du RGPH-5 affichent des variations de la prévalence selon le statut 
socioéconomique des ménages. Les ménages de statut socioéconomique très élevé  
ont une prévalence globale plus élevée (8,2 %). Ils sont suivis des ménages de statut 
très faible (6,8 %). Quel que soit le sexe, la prévalence est plus élevée chez les 
ménages de statut socioéconomique très élevé avec 8,7 % chez les femmes et 7,6%  
chez les hommes. 
Tableau XII-9 : Prévalence du handicap (%) par statut socioéconomique du ménage selon le sexe  

Statut 
socioéconomique 
du ménage 

Masculin Féminin Ensemble 

Effectif   Effectif   Effectif   
Très faible 14869 6,9 13700 6,7 28570 6,8 
 faible 5577 6,2 5708 6,3 11285 6,3 
 Moyen 2848 5,9 3211 6,5 6059 6,2 
 Elevé 1632 5,9 2185 7,2 3817 6,6 
 Très élevé 1426 7,6 1944 8,7 3371 8,2 

Source : RGPH-5, 2023 

XII.5. PRÉVALENCE DU HANDICAP SELON LA NATIONALITÉ  

La prévalence du handicap varie selon le sexe et la nationalité. La prévalence 
globale est plus élevée chez les étrangers (7,1 %) que chez les sénégalais (5,9% ). 
Chez les sénégalais, la prévalence des femmes  (6,0 %) est légèrement plus élevée 
que celle des hommes  (5,9 %). A l’inverse dans la population étrangère, elle est 
plus élevée chez les hommes  (7,3% ) que chez les femmes (6,9 %). 

 Tableau XII-10 : Prévalence du handicap par sexe selon la nationalité 

Nationalité 

sexe 
Ensemble 

Masculin Féminin 

Effectif % Effectif % Effectif   % 

Sénégalais 27465 5,9 27890 6,0 55355 5,9 

Etranger 458 7,3 322 6,9 780 7,1 
Source : RGPH-5, 2023 
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CONCLUSION : 

La prévalence du handicap dans la région de Tambacounda a connu des variations 
selon plusieurs caractéristiques sociodémographiques, et économiques, 
notamment l’âge, le sexe, le niveau d’instruction et le statut socioéconomique des 
ménages. Globalement la prévalence est quasi-égale entre  les femmes et les 
hommes. Toutefois, on note des variations selon le sexe pour certaines 
caractéristiques et selon le type de handicap.  
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